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Résumé - Les espéces nouvelles Aplexa risleius nov. sp., Aplexa canculae nov. sp., Aplexa iota nov. sp. et Aplexa oryza 
nov. sp. sont décrites des calcaires et des marnes du Thanétien (Paléocéne supérieur) et du Sparnacien (Yprésien, 
Éocène inférieur) des gisements de Rilly-la-Montagne, de Montchenot et de Grauves (Marne). Ces nouvelles espèces 
sont discutées et comparées aux taxons paléogènes les plus proches. Les noms Aplexa cotiensis nom. nov., Aplexa zhui 
nom. nov. et Platyphysa nagensis nom. nov. sont ici proposés pour corriger respectivement les homonymies primaires 
Physa (Aplecta) [sic] brevispirata Cossmann & Pissarro, 1913 de l’Éocène du bassin de Paris non Physa (Isodora) 
tchadiensis brevispirata Germain, 1905, une espéce actuelle du Lac Tchad (Afrique) ; Physa fusiformis Zhu, 1980 de 
l’Albien (Dalazi Formation, Crétacé inférieur) de Chine non Physa fusiformis Nelson & Taylor, 1879, une espèce 
actuelle d’Australie et Physa prinsepii elongata Hislop, 1860 du Crétacé d’Inde non Physa elongata Say, 1821, une 
espèce actuelle de l'Illinois (Etats-Unis). Des néotypes sont désignés pour les taxons Physa gigantea Michaud, 1837 et 
Physa brevispirata Cossmann & Pissarro,1913 = Aplexa cotiensis nomem novum. 


Mots clés - Gastropoda, Physidae, Aplexa, Thanétien, Sparnacien, bassin de Paris, nouvelles espèces, systématique, 
nomenclature. 


Abstract: The new species Aplexa risleius nov. sp., Aplexa canculae nov. sp., Aplexa iota nov. sp. and Aplexa oryza nov. 
sp. of Thanetian (Upper Paleocene) and Sparnacian (Ypresian, Lower Eocene) limestones and marls of the deposits 
from Rilly-la-Montagne, Montchenot and Grauves (Marne) are described. These new species are discussed and 
compared with the Paleogene taxons the most close. The names Aplexa cotiensis nom. nov., Aplexa zhui nom. nov. and 
Platyphysa nagensis nom. nov. are proposed here to correct respectively the primary homonymy Physa (Aplecta) [sic] 
brevispirata Cossmann & Pissarro, 1913 from the Eocene of Paris Basin non Physa (Isodora) tchadiensis brevispirata 
Germain, 1905, a Recent species of the Lac Tchad (Africa); Physa fusiformis Zhu, 1980 from the Albian (Dalazi 
Formation, Early Cretaceous) of China non Physa fusiformis Nelson & Taylor, 1879 a Recent species of Australia and 
Physa prinsepii elongata Hislop, 1860 from the Cretaceous of India non Physa elongata Say, 1821, a Recent species of 
Illinois (USA). Neotypes are designated for the taxons Physa gigantea Michaud, 1837 and Physa brevispirata Cossmann 
& Pissarro, 1913 = Aplexa cotiensis nomem novum. 


Key words - Gastropoda, Physidae, Aplexa, Thanetian, Sparnacian, Paris Basin, new species, systematic, nomenclature. 


Introduction 


Actuellement, les Physidae est la famille de pulmonés d'eau douce la plus dispersée au monde et la plus 
couramment rencontrée avec environ 80 espéces appartenant a 23 genres (TAYLOR, 2003). Cette famille a 
une distribution holarctique et néotropicale (APPLETON et al., 1989) et elle figure en bonne place dans les 
écosystémes aquatiques, en particulier dans les habitats lentiques (WETHINGTON & LYDEARD, 2007). Les 
Physidae se trouvent sur presque tous les continents (BURCH, 1989 ; APPLETON, 2003 ; PARAENSE & POINTIER, 
2003 ; BALASHOV et al, 2013 ; NG et al, 2018) dans des habitats tels que les fossés, les étangs, les lacs, les 
petits ruisseaux et les rivières (ØKLAND, 1990 ; KERNEY, 1999 ; DILLON et al., 2002). Les coquilles de cette 
famille présentent un enroulement sénestre, une spire courte a élevée, une ouverture différemment 
développée, variant d’étroite a relativement large, contractée dans son angle adapical. 


Dans le registre fossile, il semble que DROUET (1835) soit le premier a avoir indiqué le Calcaire lacustre 
coquillier du Thanétien (Paléocéne supérieur) de Rilly-la-Montagne (Marne), sur des renseignements 
fournis par François Marie Arnould, juge au tribunal Civil de Châlons-sur-Marne [actuellement Châlons- 
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en-Champagne] et membre du conseil d’arrondissement. Ce gisement, remarquable, renferme la faune 
lacustre cénozoique la plus ancienne et la plus riche de France. MICHAUD (1837 ; 1838) décrit et figure une 
dizaine d’espéces de ces calcaires dont la classique Physa gigantea (PI. 2, Fig. 3). Suivront diverses 
discussions sur le Calcaire de Rilly et la faune qu'il contient (D'ORBIGNY C., 1838; DE Boissy, 1838; 
D’ARCHIAC, 1839 ; RONDOT, 1843 ; DE Boissy, 1846). Ce n’est qu’en 1848 que de Boissy fit connaître la faune 
de ce gisement en illustrant les espèces déjà connues et en décrivant les nouvelles. Il notera à propos des 
coquilles d’Aplexa Fleming, 1820 de Rilly-la-Montagne, assignées alors au genre Physa Draparnaud, 1801 : 
« Enfin, en comparant ces fossiles avec ceux décrits par M. Matheron, comme appartenant à l'étage des 
lignites de la Provence, nous n'avons trouvé entre eux aucune analogie. Peut-être notre variété À, de la Physa 
gigantea, Mich., pourrait-elle se rapprocher de la Physa gallo-provincialis, Math., mais c'est la seule analogie 
que l'on remarque entre ces deux faunes ». Cette « variété A » que nous avons également retrouvée dans les 
Marnes de Montchenot, Villers-Allerand (Marne), attribuée à Aplexa gigantea (Michaud, 1837) par DE 
Boissy (1848), ne représente pas l'espèce pour laquelle Michaud a introduit ce nom. Nous avons pu 
examiner les spécimens figurés par DE Boissy (1848), par LAURAIN & HENRY (1968) et plus de 130 
exemplaires d’Aplexa gigantea (Michaud, 1837) (Tabl. 1), espèce syntopique à Rilly-la-Montagne et à 
Monchenot de cette forme, et malgré une forte ressemblance, la comparaison montre cependant deux 
taxons différents. Cette espèce mal identifiée, beaucoup plus rare, est ici décrite comme nouvelle. 


Les carrières de Montchenot (Marne) et de Grauves (Marne) étaient autrefois connues pour leur faune 
bien préservée de mollusques d'eau douce du Thanétien et du Sparnacien (D’ARCHIAC, 1839 ; PRESTWICH, 
1853 ; HEBERT, 1853 ; COSSMANN, 1889 ; CHEDEVILLE, 1900). Une attention accrue a été portée sur la petite 
faune de mollusques de ces marnes et nous avons découvert des petites coquilles d’Aplexa non encore 
décrites. Ces petites espèces étaient ignorées jusqu'ici pour plusieurs raisons. Leur aire de distribution 
géographique se limite en effet aux gisements de Montchenot et de Grauves ; leur étendue stratigraphique 
est donc très restreinte. Elles demeurent très rares et il s'agit de très petites formes, probablement 
assignée à des spécimens juvéniles d’Aplexa pulchella (d’Orbigny, 1850) en ce qui concerne les deux 
espèces récoltées a Grauves. A Montchenot, notre attention aura été attirée par la découverte d'un 
individu récolté par Jean-François Lhomme, en parfait état de conservation et montrant des caractères 
évidemment particuliers. Nous avons alors pu retrouver d'autres individus dans des tris que ce dernier a 
aimablement mis à notre disposition. Le tri du matériel récolté à Grauves nous a montré la présence de 
deux autres espèces nouvelles. 


Abréviations 

CCEC Centre de Conservation et d'Étude des Collections du Musée des Confluences, 
Lyon, France 

MNHN.F Muséum National d’Histoire Naturelle, Collection de Paléontologie, Paris, France. 

NMNH Smithsonian National Museum of Natural History, Washington, Etats-Unis. 

PIMG Palaeo Invertebrate Mesozoic Gastropod, British Natural History Museum, Londres, 
Angleterre. 

UCBL Université Claude Bernard, Lyon, France. 

ULB Institut polytechnique UniLaSalle Terre & Sciences (site de Beauvais), France. 

URCA Université de Reims Champagne-Ardenne, Collection stratigraphique, Reims, 
France. 

USNM The National Museum of Natural History, Smithsonian Institution, Washington, Etats- 
Unis. 

Systématique 


Sous-classe Heterobranchia Burmeister, 1837 

Super-ordre Hygrophila de Férussac, 1822 
Super-famille Lymnaeoidea Rafinesque, 1815 

Famille Physidae Fitzinger, 1833 
Sous-Famille Aplexinae Starobogatov, 1967 
Genre Aplexa Fleming J., 1820 
Espéce type : Bulla hypnorum Linnaeus, 1758 par désignation subséquente (HERRMANNSEN, 1846) 
Origine : Europe, Actuel 
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Aplexa risleius nov. sp. 
Pl. 1, Fig. 1-4 


https://zoobank.org/NomenclaturalActs/53dbcd32-ef37-4086-a533-7ab618f4a37d 


Synonymie 

Physa gigantea variété A de Boissy, 1846 : 178. - de Boissy, 1848 : 283, pl. 6, fig. 20. - Noulet, 1854 : 13. - 
Noulet, 1867 : 120. 

Physa gigantea sensu Lemoine, 1880a : 29 (partim). - sensu Lemoine, 1880b : 21 (partim). - sensu 
Lemoine & Aumonier, 1881 : 609 (partim) [non Physa gigantea Michaud, 1837]. 

Physa gigantea variété A fusiformis “de Boissy” Dollfus, 1915 : 821-822 [non Physa fusiformis Nelson & 
Taylor, 1879]. 

Aplexa gigantea sensu Wenz, 1923 : 1710 (partim) [non Physa gigantea Michaud, 1837]. 

Physa gigantea forme étroite Rey, 1962 : 162. 

Physa sp. Laurain & Henry, 1968 : 129, pl. 2, fig. 2. 


Matériel-type : Holotype MNHN.F.J16235 (coll. Cossmann, ex de Boissy). Il s’agit de exemplaire figuré 
par Ange-Bernard Mercier DE Boissy (1848 : pl. 6, fig. 20) de sa variété A, provenant de sa collection et sur 
lequel est encore collé une étiquette portant l’annotation de sa main : « dessin ». L’étiquette de la coll. 
Cossmann indique par ailleurs « coll. auctor.». Paratypes, 1 ex., MNHN.F.A83939 (coll. Houdas), 1 ex., 
MNHN.F.A83 906 (coll. Lemoine). — Les Monts-Martin, Montchenot, Villers-Allerand (Marne), 4 ex., URCA, 
dont l’exemplaire figuré par LAURAIN & HENRY (1968: pl. 2, fig. 2). 

Localité-type : Rilly-la-Montagne (Marne), Thanétien (Paléocéne supérieur). 

Etymologie : De sa localité type, Rilly-la-Montagne, dont la premiére mention attestée est Risleius en 850 
(NEGRE, 1991 : 768). Nom donné en apposition. 

Dimensions (Holotype) : Hauteur : 49,1 mm, diamétre : 20,6 mm. 

Description : La coquille est de grande taille, allongée, à test épais, au galbe étroit, régulièrement ovale et 
a enroulement sénestre. La protoconque, aigué, est constituée d’un tour. La téléoconque, a spire conique, 
allongée, fusiforme, compte 8 tours, hauts, peu convexes, a accroissement rapide et séparés par une suture 
linéaire, peu profonde et fortement inclinée. La spire et le dernier tour sont lisses et l’on ne distingue que 
des plis d’accroissement. Le dernier tour, régulièrement ovale, à base arrondie, non ombiliquée, occupe 
plus de la moitié de la hauteur totale. L'ouverture est moyennement large, ovale, contractée dans son 
angle adapical, elle s’élargit dans son contour antérieur, peu versante en avant. Le labre est mince, non 
bordé à l'extérieur et montre un contour d'orientation opisthocline. Le bord columellaire, avec un épais 
callus, est largement étalé sur la base. La columelle est droite, lisse et ne montre aucune trace de torsion. 
Discussion: Cette espèce diffère des nombreux exemplaires juvéniles et adultes d’Aplexa gigantea 
(Michaud, 1837) que nous avons examinés (PI. 2, Fig. 1-8) [dont le spécimen figuré par DE Boissy en 1848 
[MNHN.F.J16236, coll. Cossmann, ex de Boissy (PI. 2, Fig. 8) ; le spécimen présente encore une étiquette 
portant l’annotation de la main d’Ange-Bernard Mercier de Boissy ` « dessiné »] (DE Boissy, 1848 : 283, pl. 
6, fig. 19 et 21 ; COSSMANN & PISSARRO, 1913: pl. 56, fig. 251-1; LAURAIN & HENRY, 1968: pl. 2, fig. 2). Sa 
forme est beaucoup plus allongée, plus étroite, plus fusiforme, sa protoconque est plus aigué, ses tours 
sont moins convexes et sa suture est moins profonde. L’ouverture est moins large, moins arrondie et plus 
contractée dans son angle adapical. L’orientation opisthocline du labre est également moins importante. 


Cette espèce diffère d'A pseudogigantea (Sandberger, 1870) (PI. 1, Fig. 7) [Syntype MNHN.F.J17581 (coll. 
Cossmann, ex de Boissy, spécimen figuré par DE Boissy en 1848), MNHN.F.JO3219 et J16240 (coll. 
Cossmann), MNHN.F.B68494 (coll. Léon Lhomme), MNHN.F.B71502 et A85090 (coll. Lemoine), 
MNHN.F.A83754 (leg. Pacaud)], provenant des mêmes gisements (COSSMANN & PISSARRO, 1913 : pl. 56, fig. 
251-2 ; SANDBERGER, 1870 : pl. 6, fig. 13-13a ; 1871 : 145 ; LAURAIN & HENRY, 1968 : pl. 2, fig. 3) et d’A. heberti 
(Deshayes, 1863) (Pl. 1, Fig. 6) [MNHN.F.A83964 (coll. Houdas), MNHN.F.A83965 (leg. Pacaud), 
MNHN.F.A74661 et A85091 (coll. Pons), MNHN.F.A84190 (coll. Staadt)] du Thanétien des gisements de la 
Vesle et du Sparnacien (DESHAYES, 1863 : 733-734, n° 5, pl. 44, fig. 9-10 ; LERICHE, 1899 : pl. 2, fig. 4a-c) par 
une taille plus grande, une spire plus longue, un galbe plus étroit, moins ovale et par l’absence de fente 
ombilicale. Elle diffère également d’A. prisca (Noulet, 1854) du Thanétien des Bouches-du-Rhône 
[MNHN.F.B21124 (coll. Boule), MNHN.F.S09483 (coll. Péron) et de Aude, MNHN.F.A85756] par une taille 
plus grande et par une spire plus longue. Le Bulinidae Macrophysa columnaris (Deshayes, 1824) du 
Sparnacien du bassin de Paris [MNHN.F.A85089 (leg. Pacaud)] s’en écarte par un galbe plus étroit, par son 
ouverture plus petite, moins large, des tours plus convexes et plus élevés (PI. 1, Fig. 5). 
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Planche 1. 1-4. Aplexa risleius nov. sp. 1a-c. Thanétien (Paléocéne supérieur) de Rilly-la-Montagne (Marne), Holotype 
MNHN.F.J16235 (coll. Cossmann, ex de Boissy), hauteur : 49,1 mm. 2-4. Thanétien (Paléocéne supérieur) des Monts-Martin, 
Monchenot, Villers-Allerand (Marne), moulages d'empreintes externes dans des concrétions à cyanophycées. 2. Paratype URCA, 
hauteur : 32,0 mm. 3a-b. Paratype URCA, hauteur : 42,1 mm. 4a-b. Paratype URCA, hauteur : 44,6 mm. 5. Macrophysa columnaris 
(Deshayes, 1824), Sparnacien (Yprésien, Éocène inférieur) de Pourcy (Marne), MNHN.F.A85089 (leg. Pacaud), hauteur : 26,4 mm. 6. 
Aplexa heberti (Deshayes, 1863), Sparnacien (Yprésien, Eocéne inférieur) de Sinceny (Aisne), MNHN.F.A85091 (coll. Pons), hauteur : 


41,5 mm. 7. Aplexa pseudogigantea (Sandberger, 1870), Thanétien (Paléocéne supérieur) de Rilly-la-Montagne (Marne), 
MNHN.F.A83754 (leg. Pacaud), hauteur : 37,9 mm. 
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Les seules espéces réellement comparables sont A. galloprovincialis (Matheron, 1843) du Rognacien 
(Campanien a Maastrichtien, Crétacé supérieur) de la Galante, Meyreuil, des Baux-de-Provence, d’Orgon, 
de Saint-Rémy-de-Provence, de la Bégude (Bouches-du-Rhône) (MATHERON, 1843 : 288-289, n° 68, pl. 36, 
fig. 9-112; OPPENHEIM, 1895: 344-345, pl. 16, fig. 5, 5a; FABRE-TAXY, 1959: 32, pl. 1, fig. 35-36) 
[MNHN.FJ17576 (coll. Cossmann), MNHN.F.B17539 et B17540 (coll. Bonnet), MNHN.F.S09481 (coll. 
Péron), MNHN.F.A83961 (coll. Jodot)], A. atava (White, 1877) [Syntype NMNH 12481] de la Judith River 
Formation (Campanien, Crétacé supérieur) de Dog Creek (Montana, Etats-Unis) (WHITE, 1877 : 601-602 ; 
1883 : 450, pl. 25, fig. 6-7 ; ILLIES, 2017 : pl. 5, fig. 20) et Physa prinsepii elongata Hislop, 1860 [lectotype 
PIMG 1203] du Crétacé de Telankhedi (Plateau du Deccan, Région de Nagpur, Inde) (Hislop, 1860 : 174, pl. 
5, fig. 23b-c). 


La première espèce, A. galloprovincialis (Matheron, 1843) du Crétacé des Bouches-du-Rhône, en diffère 
par une spire plus étroite, une base plus versante, moins arrondie, une ouverture moins élargit dans son 
contour antérieur et une columelle nettement torse. Ceci dit, nous relevons les remarques de NOULET 
(1867 : 113) qui écrit à propos des illustrations de Matheron: « A cette époque, trompé par les descriptions 
et les figures que M. Matheron a données des physes des terrains à lignites des Bouches-du-Rhône TL Les 
physes des terrains à lignite que M. Matheron a bien voulu me communiquer, et qui, seules, lui ont servi à 
rédiger les diagnoses qu'il en a données et les dessins qu'il en a faits lui-même, sont déformées et très 
incomplètes ; ce n'a été qu'arbitrairement, comme cela arrive trop souvent, en pareil cas, que l'habile 
naturaliste a cru pouvoir les restituer et les représenter à l'état parfait. Il ne faut donc accepter que comme 
provisoires les figures qu'il leur a consacrées dans son excellent ouvrage ». Nous avons comparé les deux 
taxons avec l'excellente illustration de FABRE-TAXY (1959 pl. 1, fig. 35-36) d’un exemplaire d’Aplexa 
galloprovincialis parfaitement conservé et provenant du Crétacé supérieur de la Bégude, près de Fuveau 
(Bouches-du-Rhône). ROULE (1886: 220-221, n° 57) a confondu cette espèce crétacée avec A. prisca 
(Noulet, 1854) du Thanétien ` REPELIN (1930: pl. 9, fig. 10) a également confondu cette espèce avec A. 
gardanensis (Matheron, 1843) récoltée dans les mêmes gisements. La seconde espèce comparable à A. 
risleius nov. sp., A. atava (White, 1877) du Crétacé du Montana (États-Unis), en diffère par une coquille au 
galbe plus étroit, par une spire plus fusiforme, par des tours plus hauts et par une ouverture plus allongée, 
plus étroite. 


La troisième espèce, Physa prinsepii elongata Hislop, 1860 du Crétacé de Telankhedi (Plateau du Deccan, 
Région de Nagpur, Inde), présente une coquille aux dimensions plus faibles, plus large, aux tours plus 
convexes, une spire plus étroite, des tours moins hauts, une ouverture plus large et une torsion 
columellaire plus forte. HISLOP (1860 : 173) écrit : « [Physa prinsepii] a été établie par Sowerby à partir de 
spécimens trouvés par Malcolmson, à Chikni dans la province de Nagpur et une ou deux localités des 
territoires d'Hyderabad. Comme ils ne semblent pas avoir été nombreux ou en bon état, je vais prendre la 
liberté de soumettre une autre description à partir d'un matériel plus important. Tous peuvent être organisés 
en trois formes » ; il introduit donc le nom elongata pour l’une de ses variétés, que nous considérons ici 
comme une espèce à part entière. Le nom Physa prinsepii elongata est toutefois invalide ; c'est en effet un 
homonyme primaire plus récent de Physa elongata Say, 1821 [Lectotype ANSP 21208], une espèce 
actuelle de l'Illinois (Etats-Unis) (Say, 1821 : 171). De fait, le nom du taxon fossile est nomenclaturalement 
invalide et ne peut être conservé. Conformément à l'Art. 23.9.5 de l’ICZN (1999), ces espèces ne sont plus 
considérées comme congénériques après 1899 et l'usage prédominant des noms Sibirenauta elongata 
(Say, 1821) pour l'espèce actuelle et Platyphysa elongata (Hislop, 1860) (HARTMAN et al., 2008) pour 
l'espèce fossile pourrait être maintenu mais le cas devrait être obligatoirement soumis à la Commission 
Internationale de Nomenclature pour une décision dans l'exercice de ses pleins pouvoirs. Dans ces 
conditions, nous proposons ici pour l'espèce fossile du plateau du Deccan le nouveau nom Platyphysa 
nagensis nom. nov. [Etymologie : de la région de Nagpur. Le nom dérive du fleuve Nag qui traverse la 
ville]. [https://zoobank.org/NomenclaturalActs/145AD616-EE00-4DD6-87EA-BB41FE2E77E5]. 


Par ailleurs, le nom Physa prinsepii inflata, également introduit par HIsLop (1860 : 174) [Lectotype PIMG 
1207] pour une autre sous-espèce, est également invalide ; c'est en effet un homonyme primaire plus 
récent de Physa inflata Lea, 1841 [Holotype USNM 119932], une espèce actuelle de Monroe County 
(Virginie, Etat-Unis) (LEA, 1841 : 32). Nous considérons cependant Physa prinsepii inflata Hislop, 1860 
comme un synonyme de l’espèce Platyphysa prinsepii introduite par SOWERBY J. de C. (1840 : 550-551, 570, 
pl. 47, fig. 14-16) ; le lectotype ne représentant qu'une forme très adulte, très enflée. 
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DoLLFus (1915 : 821) introduit le nom fusiformis pour l'espèce nouvelle que nous décrivons ici et qu'il a 
récolté dans les marnes thanétiennes de Chenay (Marne) et renvoie a la figure 20 de DE Boissy (1848) 
mais, cet auteur attribue a tort ce nom a de Boissy qui n’utilise cependant que les termes descriptifs 
« spira fusiformi » ou « forme [...] presque fusiforme » dans la description de sa variété A. Le nom Physa 
gigantea fusiformis attribué donc a Dollfus, 1915 est toutefois invalide; c’est en effet un homonyme 
primaire plus récent de Physa fusiformis Nelson & Taylor, 1879, une espéce actuelle de Richmond River 
(Nouvelle-Galles du Sud, Australie) (NELSON & TAYLOR, 1879: 289). Un autre taxon, décrit de l’Albien 
(Dalazi Formation, Crétacé inférieur) (SHEN et al., 2021) de Yanji (Province du Jilin, Chine), a également été 
décrit sous le nom de Physa fusiformis (ZHU, 1980: 53, pl. 15, fig. 17-18) ; nous proposons pour cette 
espèce le nouveau nom Aplexa zhui nom. nov. [Etymologie : espèce dédiée a Zhu Guo-xing qui a décrit 
cette espèce]. [https://zoobank.org/NomenclaturalActs/378C7AD0-60B9-47AF-B802-31F83F7994E0| 


Remarques sur le matériel type de Physa gigantea Michaud, 1837 et désignation d’un néotype. 

Les recherches effectuées permettent d'établir que le matériel de la collection Gaspard Michaud déposé a 
la Société Linnéenne de Lyon [don en 1847-1848, ce qui exclut le matériel des espéces décrites 
ultérieurement] et au Musée de Macon [concernerait des coquilles actuelles (surtout des Unionidae)] a été 
perdu dans son intégralité (BOYER & AUDIBERT, 2007a). Un inventaire dans les collections de l’Université 
Claude Bernard de Lyon n’a pas permis de retrouver le matériel type de Physa gigantea (comm. pers. 
Emmanuel Robert). Malgré les recherches au Musée des Confluences de Lyon, où une « première 
collection Michaud » a été donnée par Michaud en 1866, nous n’avons pu localiser le matériel-type (comm. 
pers. Didier Berthet, Cédric Audibert et Corentin Deppe). Par ailleurs, Nussac (1909) apporte des 
précisions sur ce qu'il convient d’appeler la « seconde collection Michaud » cédée au Musée de Brives en 
1910. BOYER & AUDIBERT (2007) écrivent à son sujet : « Compte tenu [...] des résultats de l'examen détaillé du 
matériel Michaud détenu par le Muséum de Lyon (BOYER & AUDIBERT, 2007b ; AUDIBERT & BOYER, 2007), il peut 
étre tenu pour acquis que la quasi-totalité du matériel type de Michaud [concernaient la collection de 
coquilles actuelles et les types des espèces actuelles] était contenu dans la seconde collection Michaud ». 
Ceci étant cette collection n'est plus représentée que par quelques fragments dans cette institution, le 
restant de cette collection devant être considéré comme perdu. Très peu de types concernant les coquilles 
actuelles ont été retrouvés ; mais ce n’est pas le cas pour les fossiles pour lesquels on retrouve une grosse 
partie. Le partage en deux collections égales évoqué par Nussac concerne les coquilles actuelles (20000 a 
Lyon, 13000 a Brive) ; en revanche, pour les fossiles ce sont 16000 a Lyon, 300 a Brives, ce qui apparait 
plutôt comme un reliquat ; cela explique qu’on retrouve plus facilement les types des fossiles. 


Qui plus est, MICHAUD (1837 : 3) écrit : « Arnoud [sic] [...] infatigable et savant géologue, à qui la science doit 
une infinité d'espèces fossiles de la Champagne, qu'il communique avec une générosité rare ». Cependant, 
rien dans le texte ne précise que les types porte-nom de Physa gigantea [plusieurs spécimens mesurant 
entre 50,0 et 60,0 mm] ont été donnés à Michaud ou qu'ils ont été conservés dans la collection Arnould 
après avoir été confiés pour étude. François Marie Arnould (1753-1858), juge au tribunal Civil de Châlons- 
sur-Marne [actuellement Chalons-en-Champagne], possédait bien sûr un cabinet d'histoire naturelle. NYST 
(1845 : 67) écrit : « M. Arnould, juge à Châlons-sur-Marne, ayant bien voulu se rendre à l'invitation que nous 
lui fimes d'entrer en échange d'espèces, afin de pouvoir confronter les fossiles de Champagne avec ceux de 
notre pays, a eu l'extrême obligeance de nous adresser celles sur lesquelles nos déterminations nous laissaient 
encore quelques doutes. Parmi les fossiles qu'il nous a envoyés, et qui se montent à plus de 117 espèces, 
appartenant toutes aux terrains tertiaires des environs de Paris, se trouve une petite Corbule, provenant des 
argiles a lignites, des environs d'Epernay |...]. Nous proposons de donner à cette petite espèce, qui n'a que 6 
millimètres de longueur sur 7 de largeur, le nom de C. Arnouldii, la dédiant à M. Arnould, en remerciment des 
observations qu'il a bien voulu nous communiquer, et pour rendre en même temps hommage aux nombreux 
services qu'il a déjà rendus à la science par les découvertes nombreuses dont il l'a enrichie ». DROUET (1852) 
déclare plus tard : « MM. Arnould, Le Brun, de Ponsort père, Guérin, de Parade, Dutemple et moi avons 
recueillis et recueillons encore les débris de ces anciens habitants de notre sol. Environ quatre-vingts espèces 
inédites ont été reconnues dans la collection de M. Arnould et dans la mienne, par MM. Deshayes, de Boissy et 
Michaud qui les ont décrites pour la plupart ». GAYOT, secrétaire de la Société française d'Archéologie 
indique (1856: 142) : « [qu'il] a visité, avec d'autres membres du Congrès, le cabinet de M. Arnould aîné, 
ancien juge au tribunal civil de Châlons. Cette collection peut être considérée comme très-curieuse ; elle 
comprend de bons tableaux, de précieuses gravures, et elle est très nombreuse en objets de conchyliologie et 
en fossiles ». Nous avons retrouvé des éléments de cette collection à L'Institut polytechnique UniLaSalle, 
dont des exemplaires de Physa gigantea provenant de Rilly-la-Montagne (Marne) mais la mention de 
l’année 1876 sur les plaquettes montrent que ces spécimens ont été préparés près de 40 ans après la 
description de l'espèce en 1837 (Arnould est décédé en 1858). En outre, on ne trouve aucune mention 
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écrite de spécimens a types » ou illustrés sur ces lots; pas plus que dans le texte de Michaud lorsqu'il 
introduit le taxon Physa gigantea. I] subsiste donc un doute quant a leur statut. 


Planche 2. Aplexa gigantea Michaud, 1837. 1, 3-4 et 8. Thanétien (Paléocéne supérieur) de Rilly-la-Montagne (Marne). - 2 et 5-7. 
Thanétien (Paléocéne supérieur) des Monts-Martin, Monchenot, Villers-Allerand (Marne). 1. Néotype MNHN.F.A86097 (leg. Pacaud), 
hauteur : 66,5 mm. 2. moulage d'une empreinte externe dans une concrétion à cyanophycées (coll. J.-F. Lhomme), hauteur : 43,0 mm. 

3. Illustration originale (figures retournées) de Physa gigantea d’aprés MICHAUD (1837). 4. MNHN.F.A84973 (coll. d’Orbigny), 
hauteur : 12,4 mm. 5. MNHN.F.A86114 (coll. Jehle), hauteur : 7,8 mm. 6. MNHN.F.A86115 (coll. Jehle), hauteur : 11,7 mm. 7. 
MNHN.F.A86116 (coll. Jehle), hauteur : 9,3 mm. 8a-c. MNHN.F.J16236 (coll. Cossmann, ex de Boissy), hauteur : 60,2 mm. 
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Les types porte-nom de Physa gigantea Michaud, 1837 n’ont donc pas été retrouvés et la désignation d’un 
néotype, MNHN.F.A86097 (leg. Pacaud) (PI. 2, Fig. 1), s'impose pour clarifier le statut taxonomique de 
cette espéce, syntopique a Rilly-la-Montagne (Marne) de A. pseudogigantea (Sandberger, 1870) et de A. 
risleius nov. sp. décrite ici. Nous avons choisi un spécimen cohérent avec le type porte-nom perdu 
provenant de la localité-type. Notre démarche respecte les règles requises par l’ICZN (1999 : Art. 75) en ce 
qui concerne la désignation d’un néotype. 


Aplecta [sic] nitens gigantea Fischer & Crosse, 1886 [ce nom apparait seulement dans les légendes de la 
planche de leur travail et non dans le texte], espéce subfossile de Vera Cruz au Mexique (FISCHER & CROSSE, 
1886 : pl. 39, fig. 3, 3a ; CHEVALLIER, 1965 : 25), est un homonyme secondaire plus récent d’Aplexa gigantea 
(Michaud, 1837) [Aplecta Herrmannsen, 1846 est une émendation injustifiée de Aplexa Fleming J., 1820] ; 
ce taxon est considéré comme un synonyme subjectif plus récent de Mexinauta nitens (Philippi, 1841) 
(TAYLOR, 2003 : 76). 


Aplexa canculae nov. sp. 
Pl. 3, Fig. 1-5 


https://zoobank.org/NomenclaturalActs/eef51c67-57e7-4a24-b505-e739e65fcflc 


Matériel-type : Holotype MNHN.F.A86100 (coll. Jean-François Lhomme). Paratypes: 13 ex, MNHN.F. 
A86101, A86102, A86103, A86104 et A86105 (coll. Jean-François Lhomme). 

Localité-type : Les Charmes, à l’ouest de la route départementale 951, Montchenot, Villers-Allerand 
(Marne), Thanétien (Paléocène supérieur). 

Etymologie : De sa localité type. La commune de Monchenot apparaît pour la première fois dans les textes 
en 1067 sous le nom de Canculae ou de Caniculae, terre donnée au monastère de Saint-Remi par 
l'Archevêque de Reims, Gervais de Bellême (VARIN, 1839 : 218 et 221 ; VARIN, 1853 : 144 ; LONGNON, 1891 : 
173). Nom donné en apposition. 

Dimensions (Holotype) : Hauteur : 4,2 mm, diamètre : 2,0 mm. 

Description : La coquille est de petite taille, allongée, à test épais, au galbe régulièrement ovale, oblongue 
et à enroulement sénestre. La protoconque est constituée d’un tour. La téléoconque, à spire conique, 
allongée, compte 3 tours, hauts, convexes, à accroissement rapide et séparés par une suture linéaire et 
profonde. La spire présente dès la protoconque de nombreux filets spiraux ponctués, fins et très serrés. Le 
dernier tour en est dénué ; il est lisse et l’on ne distingue plus que des plis d’accroissement. Le dernier 
tour, régulièrement ovale, à base arrondie, non ombiliquée, occupe les 3/4 de la hauteur totale. 
L'ouverture est moyennement large, ovale, contractée dans son angle adapical, elle s’élargit dans son 
contour antérieur, peu versante en avant et au péristome légèrement épaissi. Le labre est lisse et épaissi 
intérieurement. Il est mince, non bordé à l'extérieur et montre un contour d'orientation opisthocline. Le 
bord columellaire, avec un épais callus, est largement étalé sur la base. La columelle est droite, lisse et ne 
montre aucune trace de torsion. 


Discussion : Cette petite espèce se distingue de toutes ces congénères par sa taille minuscule mais avant 
tout par l’ornementation ponctuée de sa spire. Cette espèce n'avait jamais été signalée dans les calcaires 
thanétiens de Montchenot où, généralement, seule la faune continentale des concrétions à cyanophycées 
constituées autour de grandes coquilles de gastéropodes a jusqu'ici été étudiée. Aplexa gigantea (Michaud, 
1837) et A. pseudogigantea (Sandberger, 1870) ont été récoltées à Montchenot (LAURAIN & HENRY, 1968: 
pl. 2, fig. 1 et 3) (PI. 2, Fig. 2) mais ces taxons diffèrent de notre espèce par des dimensions bien plus 
importantes. Nous avons également examiné des spécimens juvéniles d’A. gigantea (Michaud, 1837) 
[MNHN.F.A10315 et A84973 (coll. d’Orbigny), MNHN.F.A83966 (coll. Jean-François Lhomme), 
MNHN.F.A83967, A86114-A86116 (coll. Martin Jehle)] (PI. 2, Fig. 4-7) qui présentent déjà un galbe 
analogue aux formes adultes, diffèrent de celui de notre espèce ; par ailleurs, les premiers tours de A. 
gigantea ne montrent aucune ornementation particuliére. Le Bulinidae Macrophysa parvissima (de Boissy, 
1848) [Physa parvissima de Boissy, 1846 est un nomen nudum] des calcaires thanétiens de Rilly-la- 
Montagne (Marne) (Fig. 1), autre petite espèce fossile à enroulement sénestre (DE Boissy, 1848 : 284, pl. 6, 
fig. 26), en diffère par son galbe étroit et par sa forme allongée, pointue au sommet [MNHN.F.J03222 et 
J16238 (coll. Cossmann)]. 
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Planche 3. - 1-5. Aplexa canculae nov. sp. Thanétien (Paléocéne supérieur), les Charmes, Monchenot, Villers-Allerand (Marne). 1a- 
c. Holotype MNHN.F.A86100 (coll. J.-F. Lhomme), hauteur : 4,2 mm. 1d-e. Holotype MNHN.F.A86100 (coll. J.-F. Lhomme). 
Agrandissement de la surface des tours montrant les stries ponctuées. 2. Paratype MNHN.F.A86101 (coll. J.-F. Lhomme), hauteur : 2,8 
mm. 3. Paratype MNHN.F.A86102 (coll. J.-F. Lhomme), hauteur : 2,0 mm. 4. Paratype MNHN.F.A86103 (coll. J.-F. Lhomme), hauteur : 
1,7 mm. 5. Paratype MNHN.F. A86104 (coll. J.-F. Lhomme), protoconque. Echelle = 1,0 mm. 


Aplexa iota nov. sp. 
Pl. 4, Fig. 1-3 


https://zoobank.org/NomenclaturalActs/06c81e63-e8a2-4935-a5cd-8729b1033907 


Matériel-type : Holotype MNHN.F.A86106 (leg. Pacaud). Paratypes : 27 ex., MNHN.F.A86107, A86108 et 
A86109 (leg. Pacaud). 

Localité-type : Grauves (Marne), Sparnacien (Yprésien, Paléocéne supérieur). 

Étymologie : Du Grec wta (très petit). Nom donné en apposition. 

Dimensions (Holotype) : Hauteur : 3,5 mm, diamètre : 1,7 mm. 

Autre matériel examiné : 6 ex., MNHN.F.A83593 (coll. Allix). 

Description : La coquille est de petite taille, ovoïde, à test épais, au galbe régulièrement ovale, oblongue et 


à enroulement sénestre. La protoconque, conoïdale, est constituée d’un tour. La téléoconque, à spire 
conique, allongée, compte un peu plus de 2 tours, lisses, peu élevés, peu convexes, à accroissement rapide 
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et séparés par une suture linéaire et profonde. Le dernier tour, régulièrement ovale, a base arrondie, non 
ombiliquée, occupe 85% de la hauteur totale. L'ouverture est moyennement large, ovale, contractée dans 
son angle adapical, elle s’élargit dans son contour antérieur, non versante en avant. Le labre est lisse et 
non épaissi intérieurement. Il est mince, non bordé à l'extérieur et montre un contour d'orientation 
opisthocline. Le bord columellaire, avec un épais callus, est largement étalé sur la base. La columelle est 
droite, lisse et légèrement torse. 


Planche 4. - 1-3. Aplexa iota nov. sp. Sparnacien (Yprésien, Éocène inférieur) de Grauves (Marne). 1a-c. Holotype MNHN.F.A86106 
(leg. Pacaud), hauteur : 3,5 mm. 2. Paratype MNHN.F.A86107 (leg. Pacaud), hauteur : 3,5 mm. 3. MNHN.F.A86108 (leg. Pacaud), 
protoconque. Echelle = 1,0 mm. 


Discussion : La seule espéce comparable est Physa (Aplecta) [sic] brevispirata Cossmann & Pissarro, 1913 
du Cuisien (Yprésien, Éocène inférieur) de Cuise-la-Motte (Oise) ; autant que l’on puisse en juger par une 
illustration beaucoup trop petite du type porte-nom (COSSMANN & PISSARRO, 1913: pl. 56, fig. 251-8; 
COSSMANN, 1913 : 229, pl. 8, fig. 251-8). Nous avons pu cependant examiner un petit exemplaire de 6,0 mm 
de hauteur [SSS n° 21404 (collection Hessel)] provenant de la localité type (Fig. 2). Aplexa iota nov. sp. en 
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différe par ses dimensions inférieures, par son dernier tour moins large, par sa spire plus courte, par ses 
sutures moins inclinées, par l'absence de bourrelet subsutural, par son ouverture plus étroite et plus 
allongée et par sa columelle légèrement torse. L’espéce ne peut être rapportée à des exemplaires juvéniles 
d’Aplexa pulchella (d’Orbigny, 1850) [= Physa lamberti Deshayes, 1863], espéce syntopique dans le 
gisement de Grauves [MNHN.F.A84075 (coll. Staadt)], qui est plus ventrue a la méme taille, a spire plus 
développée et dont la columelle est plus nettement visible et plus droite (D’ORBIGNY, 1850: 299, n° 33 ; 
DESHAYES, 1863 : 734, n° 7, pl. 44, fig. 7-8). Aplexa iota nov. sp. n’est pas la plus petite Physidae connue ; 
NICOLAS (1891 : 361) décrit en effet du Rognacien (Campanien a Maastrichtien, Crétacé supérieur) de 
Saint-Rémy-de-Provence (Bouches-du-Rhône) une petite coquille d'à peine 1,5 mm de hauteur sous le 
nom de Physa pygmaea. 


Nous ajoutons que le nom Physa (Aplecta) [sic] brevispirata Cossmann & Pissarro, 1913 est un homonyme 
primaire plus récent de Physa (Isodora) tchadiensis brevispirata Germain, 1905, une espèce actuelle du Lac 
Tchad (Afrique) (GERMAIN, 1905 : 486, nota 1). De fait, le nom du taxon fossile est nomenclaturalement 
invalide et ne peut être conservé. Nous proposons ici pour la coquille du Cuisien (Yprésien, Éocène 
inférieur) de Cuise-la-Motte (Oise) le nouveau nom Aplexa cotiensis nom. nov. et désignons comme 
néotype l'exemplaire de la collection Hessel [SSS n° 21404] provenant de la localité type 
[https://www.fossilshells.nl/Fran/freopar0749.html] (Fig. 2) ; holotype par monotypie de la collection 
Ninck n’a pas été localisé et n’a vraisemblablement jamais été déposé dans une institution. [Etymologie : 
De sa localité type, le nom de Cuise tire son origine du vocable celtique « coat » : toujours en usage dans la 
langue bretonne, ce mot signifie forêt. La localité est mentionnée dès le VIe siècle sous le nom de Silva 
Cotia : « Forêt de Cuise » (LE FLOCH, 1974)]. 
[https://zoobank.org/NomenclaturalActs/67ED5314-CC31-4633-8CEE-A8319CE5709D] 


Le nom Physa acuta brevispirata (WESTERLUND, 1885: 56; NORMANN, 1890: 28), espéce actuelle de 
Sardaigne et de Sicile, est une orthographe subséquente incorrecte de Physa acuta brevispira Paulucci, 
1882 et n’est donc pas concerné par l’homonymie. Par ailleurs, le nom introduit par PAULUCCI (1882 : 317) 
est invalide ; c'est un homonyme primaire plus récent de Physa brevispira Lea, 1864, espèce actuelle de la 
Rivière Ottawa au Canada (LEA, 1864: 116). Toutefois, ces deux taxons sont considérés comme des 
synonymes subjectifs plus récents de Physella acuta (Draparnaud, 1805). 


Fig. 1. - Macrophysa parvissima (de Boissy, 1848), Thanétien (Paléocéne supérieur) de Rilly-la-Montagne (Marne), MNHN.F.J03222 
(coll. Cossmann), hauteur : 6.0 mm). 
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Fig. 2. - Néotype SSS n° 21404 (coll. Hessel) de Physa brevispirata Cossmann & Pissarro, 1913, renommé ici Aplexa cotiensis nom. 
nov., du Cuisien (Yprésien, Eocéne inférieur) de Cuise-la-Motte (Oise), 
hauteur : 6,0 mm. (Photo Rudi Hessel). 


Aplexa oryza nov. sp. 
Pl. 5, Fig. 1-3 


https://zoobank.org/NomenclaturalActs/0207C03B-12EF-46DF-98C2-211365F0B76F 


Matériel-type : Holotype MNHN.F.A86110 (leg. Pacaud). Paratypes : 6 ex., MNHN.F.A86111, A86112 et 
A86113 (leg. Pacaud). 

Localité-type : Grauves (Marne), Sparnacien (Yprésien, Paléocène supérieur). 

Étymologie : Du Latin (grain de riz), allusion à la petite taille de cette espèce. Nom donné en apposition. 
Dimensions (Holotype) : Hauteur : 4,2 mm, diamètre : 1,8 mm. 

Autre matériel examiné: Soissons (Aisne), Sparnacien (Yprésien, Paléocène supérieur): 1 ex, 
MNHN.F.A85238 (coll. Margerie). 

Description : La coquille est de petite taille, ovoide, étroite, à test épais, au galbe régulièrement ovale, 
oblongue et à enroulement sénestre. La protoconque, conoïdale, est constituée d’un tour. La téléoconque, 
à spire conique, allongée, compte un peu plus de 3 tours, lisses, relativement hauts, peu convexes, à 
accroissement rapide et séparés par une suture linéaire, profonde et bordé adapicalement par un faible 
sillon. Le dernier tour, régulièrement ovale, à base arrondie, non ombiliquée, occupe 80% de la hauteur 
totale. L'ouverture est moyennement large, ovale, contractée dans son angle adapical, elle s’élargit dans 
son contour antérieur, non versante en avant. Le labre est lisse et non épaissi intérieurement. Il est mince, 
non bordé à l'extérieur et montre un contour d'orientation orthocline, légèrement sinueuse en avant. Le 
bord columellaire, avec un épais callus, est largement étalé sur la base. La columelle est droite, lisse et 
légèrement torse. 

Discussion ` Relativement proche de l’espèce précédente, elle en diffère cependant par des dimensions 
légèrement supérieures (un des paratypes mesure 6,6 mm de hauteur), par un galbe plus allongé, moins 
large, par une spire plus longue, par l’avant dernier tour plus élevé, par la faible dépression bordant la 
suture et par son labre au contour d'orientation orthocline. Elle diffère d’Aplexa pulchella (d'Orbigny, 
1850) pour les mêmes raisons énoncées précédemment. Elle diffère également des taxons À. montensis 
(Briart & Cornet, 1887) et d’A. dumonti (Briart & Cornet, 1887) du Danien (Paléocène inférieur) de Mons 
(Belgique), autres espèces aux dimensions relativement réduites, par une coquille nettement moins 
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ventrue et une spire moins développée, moins conique (BRIART & CORNET, 1887 : 88-89, pl. 23, fig. 13 et 
15 ; GLIBERT, 1973 : 94, n° 1, pl. 11, fig. 17). A. fusioidea (Tolstikova, 1979) du Paléogéne de Naran-Bulak 
(Mongolie), aux dimensions et au galbe similaires (TOLSTIKOVA, 1979 : 80, pl. 1, fig. 18) en diffère par un 
dernier tour plus grand, plus large, moins arrondi antérieurement, par une spire plus longue, plus effilée 
et par une ouverture plus étroite. 
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Planche 5. - 1-3. Aplexa oryza nov. sp. Sparnacien (Yprésien, Éocène inférieur) de Grauves (Marne). 1a-c. Holotype 
MNHN.F.A86110 (leg. Pacaud), hauteur : 4,2 mm. 2. Paratype MNHN.F.A86111 (leg. Pacaud), hauteur : 4,2 mm. 3. Paratype 
MNHN.F.A86112 (leg. Pacaud), protoconque. Echelle = 1,0 mm. 
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Tableau 1. Aplexa gigantea (Michaud, 1837), liste du matériel étudié. 


N° Collections Nombre de spécimens Localités 
MNHN.F.A86097 Pacaud Néotype Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.FJ03218 Cossmann 1 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.FJ17572 Cossmann 1 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.A10313 d’Orbigny 3 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.A10314 d’Orbigny 2 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.A10315 d'Orbigny 10 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.A84973 d'Orbigny 1 (juvénile) Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.A84975 MNHN 1 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.A83315 Melleville 2 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.A83747 Chaper 1 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.B68493 Tournouér 7 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.S10250 Péron 7 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.B71501 Lemoine 2 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.A83940 Hoffstetter 2 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.A83938 Houdas 8 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.A83753 Pacaud 3 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.A74660 Pons 1 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.B73121 Dolleans 1 Rilly-la-Montagne (Marne) 
UCBL-EM32574 Deshayes 2 Rilly-la-Montagne (Marne) 
CCEC R 29 Rilly-la-Montagne (Marne) 
ULB Arnould 5 Rilly-la-Montagne (Marne) 
MNHN.F.A83966 Lhomme 26 (juvéniles) Monchenot (Marne) 
MNHN.F.A83967 Jehle 15 (juvéniles) Monchenot (Marne) 
MNHN.F.A86114 Jehle 1 (juvénile) Monchenot (Marne) 
MNHN.F.A86115 Jehle 1 (juvénile) Monchenot (Marne) 
MNHN.F.A86116 Jehle 1 (juvénile) Monchenot (Marne) 
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1850 (Gastropoda: Camaenidae) from the central 
highlands of Vietnam 
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Abstract - Amphidromus xiaoxiaoi is described from Gia Lai Province in southern Vietnam. A conchological 
comparison is made between the new species and A. huberi Thach, 2014, A. anhdaoorum Thach, 2017, A. 
ledaoae anhi Thach, 2018, A. markpankowskii Thach, 2020, and A. tureki Thach, 2021. 


Key words - Southeast Asia, new species, Amphidromus xiaoxiaoi, taxonomy 


Introduction 


The genus Amphidromus Albers, 1850 is a prominent and hyperdiverse lineage of Camaenidae with a 
continuous tropical distribution from eastern India to northern Australia (SOLEM, 1983). Intriguing 
attributes commonly seen on shells of species of this genus include chiral dimorphism and a strikingly 
variable coloration (INKHAVILAY & AL., 2017), the latter accounts for the labyrinthine taxonomy of this genus 
(LAIDLAW & SOLEM, 1961; WANG, 2019). 


Shell specimens of a novel terrestrial gastropod belonging to Amphidromus have recently been obtained 
separately by the authors from Gia Lai Province, Vietnam. It is recognized as a new species and described 
herein as A. xiaoxiaoi. 


Material and methods 


Specimens of the new species were transferred to the authors for study as empty shells. Visual inspection 
of the specimens was performed using a portable microscope with 45X magnification. Shell height (SH) and 
shell width (SW) were measured with a mechanical vernier calliper to the nearest 0.1 mm. Formula of shell 
banding follows INKHAVILAY et al. (2017). Voucher specimens were deposited in the following collections: 
DLSM, Dalian Shell Museum, Dalian, Liaoning Province, China; GGG, coll. Yung-Ching Wang; JP, coll. Jeff 
Parsons; OOG, coll. Xiao-Xiao Xiong. 


Systematics 


Superfamily Helicoidea Rafinesque, 1815 

Family Camaenidae Pilsbry, 1895 

Subfamily Camaeninae Pilsbry, 1895 

Genus Amphidromus (m.) Albers, 1850 

Type species: Helix perversa (f.) Linnaeus, 1758, by subsequent designation (von Martens in Albers, 1860) 
Amphidromus xiaoxiaoi n. sp. (Figs 1A-B) 


https://zoobank.org/NomenclaturalActs/76b6467f-ed60-405f-a751-2d7e5fc8ce43 


Description of the holotype. Shell bulimoid, medium-sized, sinistral, elongate-conic, rimate, fairly solid 
and translucent. Periostracum very faint buff, barely visible and spire moderately long and with a blunt 
black apex. Surface smooth and shiny, protoconch punctulate; teleoconch with obsolete spiral microstriae 
crossed by growth threads, fine on spire and coarser on last whorl, and interstitial growth lines. 
Approximately 6.5 whorls, slightly and evenly inflated, more convex apically; last whorl slightly descending 
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in front, periphery rounded and base tapered. Suture simple and impressed, deeper apically; briefly 
compressed sub-marginally on lower whorls. 


Upper surface whitish and base pale yellow, more intense below markings as a deep yellow basal zone; band 
5 absent. White sutural margin thin, bordered below by a narrow, deep yellow subsutural band (band 1) on 
last three whorls. Stripes brown on early whorls, becoming greyish blue anteriorly; slightly darkened 
basally and their anterior ends become confluent behind the lip; sub-axial or curved and opisthocline or 
prosocline, a few forked at their upper part on the fourth whorl and peripherally on lower whorls; widen 
toward anteriorly and crowded on the last whorl, covering band positions 2 to 5. A thin greyish magenta 
circum-umbilical band (band 6), surrounds and visible below the umbilicus. A single growth stoppage 
(mora) occurs on the last whorl, about mid-aperture; marked by a grey resting line and yellow stripe, 
whitened posteriorly. 


Figure 1. Holotype of Amphidromus xiaoxiaoi n. sp. A, ventral view. B, dorsal view. 


Aperture narrow auriform; parietal callus a colorless film. Parieto-columellar (P-C) tubercle is a thinly 
flattened and semi-circular black callosity adjoined to the columellar margin’s outer corner, about 1 mm 
wide and 3 mm long. Palatum white showing external yellow bands or zones as white and stripes black. 
Outer lip reflected and narrowly expanded; back and face black, inner margin very dark purple and a pale- 
yellow stripe behind the lip. Columella subulate, narrow and oblique, directed away from aperture, upper 
part magenta and lower part black. Narrow columellar margin black, tapered and revolute, almost covering 
the rimate umbilicus. 


Type material. Holotype SH 44.4 mm, SW 19.2 mm, in DLSM; Gia Lai Province, Vietnam. Paratypes in OOG 
(31) and GGG (23), same data as holotype. Measurements of the paratypes in GGG are given in Table 1. 


Other material examined. 10 specimens in JP; K’Bang District, Gia Lai Province, Vietnam. 
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Table 1. Measurements of the paratypes of Amphidromus xiaoxiaoi n. sp. in GGG. 


Shell height- 
width 


ratio (H/D) 


Etymology. A wealth of specimens and information of this new taxon have been made available to the 
present research by Mr. Xiao-Xiao Xiong, an avid shell collector to whom the name “xiaoxiaoi” is dedicated. 


Variation of the new species. 


Two morphs are known for this species: “striped” shells (morphotype Q) and “non-striped” shells 
(morphotype R). Based on the measurements (Table 1), shell height varies from 35.50 to 48.00 mm with 
shell height-width ratio of 1.97 to 2.40, meaning that the shells are quite narrow and generally of medium 
size, although a few are large (over 45 mm). Variation of the parietal tubercles, outer lip, columella, 
umbilicus and ground colour is the same for both morphs. 


A parieto-labral (P-L) tubercle is a small sub-triangular lump adjoined to the outer lip termination; it is 
translucent whitish, generally absent and never present alone. The parieto-columellar (P-C) tubercle is 
usually present at moderate maturity as a black semi-circular callosity as on the holotype, or semi-ovate, 
and either are thickened with age. When mature, it extends as a falcate trace of callus or marginal thickening. 
Outer lip is sometimes wider, black when immature and the purple inner margin may have a thin brown 
border. 


Columella is straight and abaperturally angled as per the holotype and occasionally slightly oblique; or 
slightly bent with an abapertural top and adlabral base, or rarely slightly twisted. Umbilicus varies from 
finely to widely rimate (thin to wide crack) or is closed. Protoconch is whitish or fawn, and usually a growth 
stoppage (mora) occurs on the last whorl. Ground colour of lower whorls varies from bicoloured with a 
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whitish upper surface and pale-yellow base, or pale to medium yellow with a white to yellowish white 
superior zone of variable width. 


Intensity of stripe-colour for morphotype Q varies with the yellow ground below, and sometimes darkened 
anteriorly as a distinct zone. Stripes may be confluent behind the outer lip, not crowded on the last whorl 
and/or divided on early whorls by a thin whitish band. Stripe length also varies: anteriorly shortened to 
band 4 position or lengthened to between almost to band 6 position, or faint ends extend onto the basal 
zone; or rarely shortened above and below. The internal stripe colour is black or greyed with maturity 
(faded/paled), and a confluent grey suffusion matches confluent external stripes. Rarely a thin band 5 is 
present below and of the same colour as the stripes. Band 6 is thin to narrow or absent. A mora may lack 
the yellow stripe and disturb the pattern without forming a gap. 


Morphotype R is much less common than morphotype Q in the samples examined. These shells lack stripes 
on the lower whorls, but not all are patternless. Faint brown markings may occur on early teleoconch whorls 
as spot bands or divided stripes, present to the third or fourth whorl, and evanescent with all parts fading 
away together, or the anterior parts fade away first. The base has a more intense (deeper tone) yellow basal 
zone as on striped shells. A mora is marked only by a grey resting line and the palatum is white. 


Differential diagnosis. 


Appreciable variability in shell morphology has been observed among a host of Amphidromus populations 
with shells resembling A. huberi Thach, 2014, several of which are yet to be investigated and may deserve 
formal taxonomic recognition. Of the named taxa, A. huberi differs from A. xiaoxiaoi n. sp. in having a wider 
rose band 6 with a yellow border and narrower blackish or dark blue stripes above same-coloured bands 4 
and 5 present on most individuals (Thach, 2014). On shells of A. huberi, alternate pairs of stripes are usually 
joined by a purplish or bluish smear, the ground on lower whorls is uniform white or pale yellow and not 
zoned, and the protoconch is reddish or pink without a black apex. 


In contrast to À. xiaoxiaoi n. sp., band 1 on A. ledaoae anhi Thach, 2018 is pale to dark orange, and band 6 is 
rose. Moreover, the black or brown stripes of A. I. anhi are forked and usually extend from a same-coloured 
band 5 or from an orange or red brown band mid-base. Also, the shell of A. l. anhi is thinner, the ground on 
lower whorls is a pale orange-yellow with a narrow white zone and the protoconch is apricot buff without 
a black apex. 


Likewise, A. markpankowskii Thach, 2020 possesses a darker band 1, which is reddish orange or carmine 
pink, in addition to forming blackish bands 4 and 5 separated by a lemon yellow band. Ground on lower 
whorls is white and the protoconch is purple red without a black apex. Stripes are narrower and similar to 
those of A. huberi except the space between some pairs are partially or completely joined by a greyish smear. 


On the shell of A. tureki Thach, 2021, the yellow band 1 intersects the tips of the green stripes and the suture 
is bordered by a green periostracal line. Stripes are more widely spaced, broader and longer, extending to 
a purplish-red band 6 and some are grey in the centre. Ground is white on lower whorls and purple red on 
early whorls, more intense on the protoconch, which has a black apex. 


The colour dimorphism as described for A. xiaoxiaoi n. sp. is absent on A. huberi, A. ledaoae anhi, A. tureki, 
and A. markpankowskii. All differ from the new species in having less elongate conic-ovate shells and not 
forming a mora that marks a growth stoppage. 


Band 1 is highly discernible on A. xiaoxiaoi n. sp. and is deep yellow even on eroded specimens, which have 
their stripes darken and the outer lip fades to magenta. Whereas band 1 on A. anhdaoorum Thach, 2017 is 
typically pale straw yellow and comparatively faint. Shells of A. anhdaoorum are elongate conic with a 
rounded aperture and a rose band 6; ground is ivory or primrose yellow with a darker base and narrow 
white superior zone; the last whorl may alternatively be whitish with a primrose yellow basal zone. In 
contrast to A. xiaoxiaoi n. sp., the early whorls are extremely variable and may be pale yellow orange, apricot 
buff, pink, greyed rose or pale carneous; with or without a black apex. On shells of A. anhdaoorum the stripes 
are wider or thin throughout, rarely wider on the spire and narrowed on the last whorl; purplish grey mid- 
spire and green tinted on lower whorls. The variation in stripe length is similar to that of A. xiaoxiaoi n. sp. 
except shortened more significantly below the suture and/or on the base, such that rarely an obsolete spiral 
band is formed, or stripes are partially or completely fused on the last whorl. Shells commonly form a mora 
as on À. xiaoxiaoi n. sp. , but it tends to be wider and often the pattern is modified afterwards. 
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No attempt is made in the present study to illuminate the appropriate systematic positions of A. 
anhdaoorum, A. huberi, A. ledaoae anhi, A. tureki, and A. markpankowskii, although we concur with Thach 
(2021) that A. anhdaoorum is not a junior synonym of A. fuscolabris Müllendorff, 1898. No sign of 
intergradation in shell morphology toward that of A. xiaoxiaoi n. sp. has been found on any shells of these 
species. 
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Abstract - With knowledge of recent taxonomic advance, the troublesome systematics of several tree- 
inhabiting species of Camaenidae from northern Indochinese Peninsula and southwestern China are 
reviewed. The revised classification of these species comprises the following accepted taxa: Amphidromus 
dautzenbergi Fulton, 1899, Aegistohadra pervariabilis pervariabilis (Bavay & Dautzenberg, 1909), 
Aegistohadra pervariabilis goniostoma (Bavay & Dautzenberg, 1909), Aegistohadra pervariabilis 
hyperborealis n. ssp., Aegistohadra roemeri (Pfeiffer, 1863), and Aegistohadra qimingi (He & Zhou, 2017). 


Key words - Vietnam, China, Laos, new subspecies, taxonomy 


Introduction 


Manifesting chiral dimorphism and supremely diversified shell coloration, Amphidromus Albers, 1850 is a 
particularly speciose genus of tree-snails distributed from eastern India to the Southeast Asia and northern 
Australia (LAIDLAW & SOLEM, 1961). In addition to the elaborate internal systematics of Amphidromus 
(Sutcharit & Panha, 2006), confusion on the generic level of taxonomy with regard to Amphidromus and 
other tropical and subtropical terrestrial gastropods (e.g. the camaenid Dolicheulota Pilsbry, 1901, the 
cerastids Altenaia Zilch, 1972 and Rachis Albers, 1850) has occurred at times (ADAMS, 1866; KOBELT, 1902; 
PILSBRY & HIRASE, 1906; NoBRE, 1905; ZILCH, 1972), largely due to insufficient understanding of the defined 
concept of various genera (SUTCHARIT & AL., 2010). 


Lately, it has been reported by JIRAPATRASILP ET AL. (2022) that the previous placement of several taxa found 
near the border of Laos, China, and Vietnam in Amphidromus is inaccurate in the light of integrated genetic 
and anatomical research on certain material. Amp. dautzenbergi and Amp. pervariabilis (the “Amphidromus” 
pervariabilis-complex) were considered by JIRAPATRASILP & AL. (2022) as synonyms and collectively 
transferred to Aegistohadra Wu, 2004, and so did Amp. roemeri, Amp. thanhhoaensis, Amp. xiengkhuangensis, 
and Amp. sinensis qimingi (the “Amphidromus” roemeri-complex). Moreover, Thach (2021) described Amp. 
thomasi and Amp. phamanhorum, which have not been treated by JIRAPATRASILP & AL. (2022) but are 
identifiable as belonging to the “Amphidromus” pervariabilis-complex. Reappraisal of the two species- 
complexes is the aim of the present note. 


Material and methods 


One additional set of 15 representative individuals of Aeg. pervariabilis from various localities in Vietnam 
and China were examined in the present study as empty shells and deposited in the Dalian Shell Museum 
(DLSM) in Dalian, Liaoning Province, China, and the research collection of the author (RCOA). 
Measurements of the shell height (SH) and shell width (SW) were taken using a mechanical vernier caliper 
to the nearest 0.05 mm. 


Systematics 


Superfamily Helicoidea Rafinesque, 1815 
Family Camaenidae Pilsbry, 1895 
“AMPHIDROMUS” PERVARIABILIS COMPLEX 


Remarks. All varietal names of Amphidromus pervariabilis introduced by Bavay & Dautzenberg (1909a, 
1909b), viz. bifasciata, goniostoma, lilacina, minor, monozonalis, obesa, protracta, and tricolor, are 
accompanied by description or definition in at least one of the two works and are thus available. Notably, in 
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the descriptions of JIRAPATRASILP & AL. (2022), opposite to routine acronym usage (JOCHUM & AL., 2015; 
KNEUBUHLER & AL., 2020; JIRAPATRASILP & AL., 2021), SW referred to shell height while SH referred to shell 
width. Particular population-related shell phenotypes (SPE) and intraspecific genetic differentiation 
(JIRAPATRASILP & AL., 2022) support the classification of Aeg. pervariabilis into geographical subspecies 
(NORDSIECK, 2014; WALTHER & AL., 2016; LIPAE & AL., 2020), which is also justified (PALL-GERGELY & AL., 2019) 
by the need to exercise management on this species (JIRAPATRASILP & AL., 2022). The taxonomic name of 
each subspecies is selected based on the proximity of type locality and comparative shell morphology. 
Laotian specimens reported by INKHAVILAY & AL. (2017) could not be assigned conclusively to any of the 
three subspecies enumerated below and require additional study. 


Aegistohadra pervariabilis pervariabilis (Bavay & Dautzenberg, 1909) 


Amphidromus pervariabilis Bavay & Dautzenberg, 1909a: 246-247; BAVAY & DAUTZENBERG, 1909b: 279-281, 
pl.9, figs 1-10, pl. 10, figs 1-8; LAIDLAW & SOLEM, 1961: 648; INKHAVILAY & AL., 2017: 10-14, figs 5a-l. 


Amphidromus thomasi Thach, 2021: 79-80, figs 575-584. (new synonym) 


Distribution. Son La Province, Lao Cai Province, Bac Kan Province, and possibly Tuyen Quang Province and 
Quang Binh Province, Vietnam. 


Remarks. The Bac Kan Province material of JIRAPATRASILP & AL. (2022) are morphologically most similar to 
the nominotypical subspecies of Aeg. pervariabilis. JIRAPATRASILP & AL. (2022) also ascertained that varieties 
bifasciata, lilacina, monozonalis, protracta, and tricolor are intra-population shell forms that do not warrant 
formal taxonomic status. Shells with banding patterns corresponding to the description of the 
aforementioned five varieties are present in more than one geographical subspecies (JIRAPATRASILP & AL, 
2022), whereas these varieties are recognized as junior synonyms of Aeg. pervariabilis pervariabilis for their 
identical type localities. Variety obesa is tentatively deemed a specially-shaped form of this subspecies on 
account of its relatively large size. Conchologically the differences between nominotypical Aeg. pervariabilis 
and Amp. thomasi could not be found, although the type locality of Amp. thomasi in Quang Binh Province is 
remarkably far to the south (Thach, 2021). Intriguingly, BAVAY & DAUTZENBERG (1909a, 1909b) recorded 
both dextral and sinistral individuals, whereas all 50 specimens examined by JIRAPATRASILP & AL. (2022) and 
four specimens by THACH (2021) are sinistral. 


The Tuyen Quang Province material of Jirapatrasilp & AL. (2022) seemingly possesses a SPE with yellow 
base color, dark lip color, and banding pattern of 1, (2+3), 5 (table 6 therein). The present study notes a 
specimen of the same phenotype that is from Bac Kan Province, i.e. probably the nominotypical subspecies 
(but see Discussion below). Because at present no other SPE could be perceived, the Tuyen Quang Province 
material is deemed as Aeg. pervariabilis pervariabilis for the time being. However, authentic SPE in the 
Tuyen Quang Province population as well as the Quang Binh Province population may be revealed through 
further sampling. 


Aegistohadra pervariabilis goniostoma (Bavay & Dautzenberg, 1909) 


Amphidromus pervariabilis var. goniostoma BAVAY & DAUTZENBERG, 19094: 247; BAVAY & DAUTZENBERG, 19098: 
280, PL. 10, FIGS 7-8; LAIDLAW & SOLEM, 1961: 622; INKHAVILAY & AL., 2017: 13, FIG. 5D. 


Amphidromus pervariabilis var. minor BAVAY & DAUTZENBERG, 19094: 247; BAVAY & DAUTZENBERG, 1909B: PL. 
10, FIG. 6; LAIDLAW & SOLEM, 1961: 640; INKHAVILAY & AL., 2017: 14, fig. 5F. 


Amphidromus phamanhorum THACH, 2021: 74-75, figs 586-593, 603-605. (new synonym) 
Distribution. Lai Chau Province, Vietnam. 


Remarks. The SPE of Aeg. pervariabilis goniostoma are: smaller shell size; the regular presence of the 
umbilical hump and the concomitant angulated aperture; shells with brown base color or proportionately 
very broad dark bands (THACH, 2021; JIRAPATRASILP & AL., 2022). 


Amp. phamanhorum is regarded as a junior synonym of Aeg. pervariabilis goniostoma due to their 
homogeneous shell morphology and adjacent type localities. In JIRAPATRASILP & AL. (2022), the figure 
caption of one Aeg. pervariabilis goniostoma specimen from Sin Ho District, Lai Chau Province, Vietnam (fig. 
8b therein) misstated it as from Ham Yen District, Tuyen Quang Province, Vietnam. 
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Aegistohadra pervariabilis hyperborealis n. ssp. (Figs 1A-B) 
https://zoobank.org/NomenclaturalActs/22675570-97b9-4dad-b851-ch1ed8efb928 


Aegistohadra dautzenbergi: Jirapatrasilp & AL., 2022: 267-276, figs 4, 5a-c, 6a, 7-10 (rejected synonym; 
partim). 


Type material. Holotype (DLSM) from the type locality, SH 34.90 mm, SW 19.15 mm; paratype 1 (RCOA) 
from Guangxi Zhuang Autonomous Region (ZAR), SH 36.10 mm, SW 20.25 mm; paratype 2 (RCOA) collected 
in forest in Yunnan Province, China in 2015, SH 35.25 mm, SW 20.75 mm. 


Figure 1. Holotype of Aegistohadra pervariabilis hyperborealis n. ssp. A, ventral view. B, dorsal view. 


Type locality. Maguan County, Wenshan Zhuang and Miao Autonomous Prefecture, Yunnan Province, 
China. 


Distribution. Yunnan Province and Guangxi ZAR, China. 


Description of the holotype. Shell helicoid, elongate conical, sinistral, solid, semi-opaque, consisting of 
approximately 6 whorls, exterior smooth, sutures slightly impressed. Apex ruby red. Umbilicus nearly 
sealed. Aperture auriform. Peristome slightly expanded, without thickening. Coloration simple, basically 
whitish, with thin corneous periostracum. 


Etymology. In Greek, denoting the area of distribution of this new taxon that is the northernmost among 
the subspecies of Aeg. pervariabilis. 


Remarks. The SPE of Aeg. pervariabilis hyperborealis n. ssp. are: the lack of tinted peristome; absence of 
umbilical hump; brown spiral bands, when present, are thinner. Materials from Guangxi ZAR and Yunnan 
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Province are conchologically (this study) and genetically (Jirapatrasilp & AL., 2022) indistinguishable 
though they are comparatively far apart geographically. 


Amphidromus dautzenbergi Fulton, 1899 


Amphidromus dautzenbergi FULTON, 1899: 303, FIG. 3; PILSBRY, 1900: 166; LAIDLAW & SOLEM, 1961: 527-528, 
614; SUTCHARIT & AL., 2015: 67, fig. 6g. 


Aegistohadra dautzenbergi: JIRAPATRASILP & AL., 2022: 267-276, figs 4, 5a-c, 6a, 7-10. 
Distribution. Solely known from the type locality, “Tonkin”. 


Remarks.Notwithstanding the argument by INKHAVILAY & AL. (2017) and WANG (2019) that Amp. 
dautzenbergi and “Amp.” pervariabilis could be morphologically differentiated, JIRAPATRASILP & AL. (2022) 
synonymized them without explicit reason. Uncertainty in the type locality of Amp. dautzenbergi 
(INKHAVILAY & AL., 2017) and the homoplasy in camaenid shell morphology (JIRAPATRASILP & AL., 2022) 
preclude meaningful taxonomic inference based on the conchological similarity of Amp. dautzenbergi and 
Aeg. pervariabilis, thus the former species is kept in Amphidromus in accordance with conventional 
classification to minimize taxonomic arbitrariness (MALAQUIAS & AL., 2022). The removal of Aeg. 
pervariabilis from the synonymy of this species renders all relevant descriptive statements of Jirapatrasilp 
& AL. (2022) applicable only to Aeg. pervariabilis. 


“AMPHIDROMUS” ROEMERI COMPLEX 


Remarks. Conspecificity of the Laotian-Vietnamese material and the Chinese material studied by 
JIRAPATRASILP & AL. (2022) is questionable in view of the divergence in their shell characteristics and the 
absence of anatomical or genetic information regarding the Laotian-Vietnamese material. 


Aegistohadra roemeri (Pfeiffer, 1863) 
Bulimus rômeri PFEIFFER, 18634: 274, PL. 36, FIG. 4; PFEIFFER, 1863b: 217, pl. 57, figs 10-11. 


Amphidromus roemeri: LAIDLAW & SOLEM, 1961: 654; SUTCHARIT & AL., 2015: 87, FIGS 13E-F; INKHAVILAY & AL., 
2017: 27. 


Aegistohadra roemeri: JIRAPATRASILP & AL., 2022: 276-280, figs 5d-e, 6b, 11a-e, 12 (partim). 


Amphidromus thanhhoaensis THACH & HUBER IN THACH, 2016: 69-70, FIGS 325-328; WANG, 2019: 299. (correct 
original spelling fixed by Thach, 2020) 


Amphidromus thanhhoa: THACH, 2016: 148. (incorrect spelling of Amp. thanhhoaensis) 
Amphidromus xiengkhuangensis INKHAVILAY & PANHA IN INKHAVILAY & AL., 2017: 35-36, figs 1, 13S-T. 


Diagnosis. Shell medium-sized, sinistral, ovate conical. Shell colour whitish. Shell banding with whitish 
subsutural band; supra-peripheral bands merged and becoming broad tinted light pinkish purple; sub- 
peripheral bands dark brown. 


Distribution. Thanh Hoa Province, Vietnam; Xieng Khuang Province, Laos. 


Remarks. Type specimens of Bulimus roemeri were seriously faded. Nevertheless, the colored illustration 
of Pfeiffer (1863a), although somewhat inaccurate geometrically, enables the synonymization of Amp. 
thanhhoaensis and Amp. xiengkhuangensis to this species. INKHAVILAY & AL. (2017), in claiming that the shell 
of Aeg. roemeri possesses white ground color and lip and lacks bands 2 and 3, were misled by the faded 
appearance of type specimens of Aeg. roemeri. Bafflingly, though JIRAPATRASILP & AL. (2022) were probably 
conscious of the much darker appearance of Aeg. roemeri shell prior to fading because JIRAPATRASILP & AL. 
(2022) wrote that a similarly dark-tinted shell “is very similar to the type specimens” of Aeg. roemeri, they 
somehow still distinguished Aeg. roemeri from other taxa on grounds of the statement by INKHAVILAY & AL. 
(2017). Furthermore, it is evident that the melanic form of Amp. sinensis vicarius Fulton, 1896 (SUTCHARIT & 
AL., 2015) was not taken into account by JIRAPATRASILP & AL. (2022). It is pointed out in the present note in 
contradiction to Laidlaw & Solem (1961) that, unlike the dark-shelled individuals of Amp. sinensis vicarius, 
Aeg. roemeri is characterized by a proportionately lower spire, merged bands 2 and 3 in pinkish purple, and 
the absence of the prolongation of the columella. 
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Until now, Aeg. roemeri has been known only from eight specimens (types of the three synonymized 
nominal taxa). Their anatomy and genes have never been studied to determine the species’ synonymy with 
Aeg. gimingi. Conchological resemblance suggested by JIRAPATRASILP & AL. (2022) is in itself inconclusive. 
However, it does imply a close relation between Aeg. roemeri and Aeg. qimingi, considering the 
distinctiveness of their shell coloration pattern in the known malacofauna of the region. The squat shell of 
Aeg. roemeri being unusual for Amphidromus further substantiates the assignment of this species to 
Aegistohadra. The removal of Aeg. gimingi from the synonymy of this species renders all relevant descriptive 
statements of JIRAPATRASILP & AL. (2022) applicable only to Aeg. qimingi. 


Aegistohadra qimingi (He & Zhou, 2017) 
Amphidromus sinensis qimingi HE & ZHOU, 2017: 6-7, figs 12-15. 
Amphidromus roemeri: JIRAPATRASILP & AL., 2022: 276-280, figs 5d-e, 6b, 11a-e, 12. (rejected synonym) 


Diagnosis adapted from Jirapatrasilp & AL. (2022). Shell medium-sized, sinistral, ovate to elongate 
conical. Shell colour varying from whitish to yellowish. Shell banding with pale yellowish to whitish 
subsutural band; supra-peripheral bands absent or merged and becoming broad tinted violet to dark bluish 
purple; sub-peripheral bands usually with dark brown but sometimes lacking; umbilical area usually 
yellow. Genitalia with penial caecum, mucous gland with two elongate, alveolate lobes each of which with a 
duct, and with small proximal accessory sac. Head wart present. 


Distribution. Yunnan Province, China. 


Remarks. All knowledge of the soft parts of this species-complex is obtained from a population near the 
type locality of this taxon, which is accordingly (JIRAPATRASILP & AL., 2022) transferred to Aegistohadra. 


Aeg. qimingi and the tricolor morph of Aeg. pervariabilis were not distinguished until the work of 
JIRAPATRASILP & AL. (2022), in spite of their comparability. The present study notes in addition that Aeg. 
qimingi differs from Aeg. roemeri in the following SPE: less distinctly defined color bands near the suture vs. 
stark contrast of colors at the bands’ border in Aeg. roemeri; supra-peripheral band more bluish vs. pinkish 
in Aeg. roemeri; relatively light-colored top whorls; on average more elongate shell; the presence of a pale 
color form. Aeg. gimingi is separable from Amp. sinensis ssp. by virtually the same set of SPE as Aeg. roemeri. 


Discussion 


The findings of JIRAPATRASILP & AL. (2022) confirmed Aegistohadra as another terrestrial gastropod lineage 
where intra-population chiral dimorphism (AsAMI & AL., 1998), a scarce phenomenon correlated with 
reproductive anatomy, genetic factors, and selection pressure (Schilthuizen & Davison, 2005), occurs. The 
population structure of Aeg. pervariabilis ssp. in the aspect of direction of shell coiling is also noteworthy. 
Presupposing the Bac Kan Province material studied by JIRAPATRASILP & AL. (2022) as the progeny of the 
topoypic population of Aeg. pervariabilis pervariabilis, it could be concluded that the chiral dimorphism in 
this population has not been maintained. The Bac Kan Province specimen examined in the present study 
that resembles the Tuyen Quang Province materials of JIRAPATRASILP & AL. (2022) is dextral; possibly it is 
from another isolated population in Bac Kan Province, while it may has been mislabeled. By contrast, both 
historical and modern Aeg. pervariabilis goniostoma populations are chirally dimorphic (BAVAY & 
DAUTZENBERG, 19094, 19098; THACH, 2021; JIRAPATRASILP & AL., 2022). The earliest known samples of Aeg. 
pervariabilis hyperborealis n. ssp. were collected in the 2000s (this study), and it appears that this 
subspecies has remained chirally dimorphic in at least the last two decades. Monitoring the population 
dynamics of Aeg. pervariabilis ssp. in terms of shell chirality could be of interest from the perspective of 
evolutionary biology. Meanwhile, there has been a regrettable tendency in the practice of the camaenid 
arboreal snails’ systematics to respond to taxonomic inflation, either actual or alleged, by rushed taxonomic 
simplism, the rationale of which is characterized by circular argument, i.e. making a priori assumption of a 
species range of variation in shell morphology. It is possibly a subjective consequence of the shortage of 
preserved specimen available for anatomical and genetic study, the barely perceptible nature of fine 
conchological minutiae of these groups, and frustration with the complexity of the status quo of these 
groups’ taxonomy. Similar occurrences have been sporadically contended with in the taxonomy of Mollusca 
(GITTENBERGER, 1993; HOISAETER, 2010; MARSHALL & SPENCER, 2013; SLAPCINSKY, 2014; SU & AL., 2014; WALL- 
PALMER & AL., 2016; BOGATOV & PROZOROVA, 2017; JANSSEN, 2018; MAXWELL & AL., 2020; MALAQUIAS & AL., 2022) 
and merit the attention of taxonomists and other stakeholders such as conservationists. Nevertheless, the 
rest of the analysis of JIRAPATRASILP & AL. (2022) is essentially irrelevant from and, therefore, unaffected by 
the taxonomic problems discussed in the present note. 
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Catalogue du matériel de Gaspard Michaud au musée 
des Confluences et à l'Université Claude-Bernard Lyon 
1 pour les espéces de mollusques fossiles 


Corentin Deppe! & Cédric Audibert? 


1Corentin Deppe, 326 route de Panossas 38460 Chamagnieu. corentindeppe@gmail.com 
2 Cédric Audibert, Musée des Confluences, Centre Louis Lortet, 13A rue Bancel 69007 Lyon. 
cedric.audibert@museedesconfluences.fr 


Résumé - Gaspard Michaud a contribué de manière significative à la connaissance des mollusques actuels, notamment 
en France et en Algérie. Il a également fait connaître la faune miocène et pliocène de plusieurs sites, notamment celle 
de Hauterives, dans la Drôme. Le matériel de G. Michaud utilisé pour les espèces fossiles décrites entre 1837 et 1877 a 
été recherché dans les collections du musée des Confluences et de l’Université Claude-Bernard Lyon 1. Les espèces 
d’Arnould Locard décrites du site de Hauterives à partir du matériel de Michaud ont été incluses dans ce travail, ainsi 
que l'espèce Nassa michaudi (Thiollière, 1856) qui caractérise un faciès saumâtre de l’Helvétien, décrite en partie sur 
du matériel de Michaud. Un catalogue des taxa introduits par Michaud et consorts avec le matériel retrouvé est proposé. 
Environ 50% des espèces sont représentées par du matériel typique : holotype (Acme conica Michaud, 1862), lectotype 
(Clausilia michelottii Michaud, 1862), syntypes (44 taxa), syntypes possibles ou matériel d'auteur (7 taxa), ainsi que 
deux nomina in litteris (Helix sphaerica pro Helix hemisphaerica Michaud, 1837 et Ringicula fayi pro Ringicula berthaudi 
Michaud, 1877). Les lectotypes et paralectotypes de |’ Helix jourdani Michaud, 1862 n'ont pas été retrouvés depuis leur 
désignation. 


Mots clés - Malacologie - paléontologie - Cénozoique - Helvétien - Michaud - Locard - matériel type. 


Abstract - Gaspard Michaud made a significant contribution to the knowledge of present-day molluscs, particularly in 
France and Algeria. He also made known the Miocene and Pliocene fauna of several sites, notably that of Hauterives, in 
the Drôme. G. Michaud's material used for the fossil species described between 1837 and 1877 was researched in the 
collections of the Musée des Confluences and the Université Claude-Bernard Lyon 1. Arnould Locard's species described 
from the Hauterives site on the basis of Michaud's material were included in this work, as well as the species Nassa 
michaudi (Thiollière, 1856) which characterises a brackish facies of the Helvetian, described in part on Michaud's 
material. A catalogue of the taxa introduced by Michaud et al. with the material recovered is proposed. About 50% of 
the species are represented by typical material: holotype (Acme conica Michaud, 1862), lectotype (Clausilia michelottii 
Michaud, 1862), syntypes (44 taxa), possible syntypes or author material (7 taxa), as well as two nomina in litteris (Helix 
sphaerica pro Helix hemisphaerica Michaud, 1837 and Ringicula fayi pro Ringicula berthaudi Michaud, 1877). The 
lectotypes and paralectotypes of Helix jourdani Michaud, 1862 have not been found since their designation. 


Keywords - Malacology - paleontology - Cenozoic - Helvetian - Michaud - Locard - type material. 


Introduction 


Gaspard Louis André Michaud (1795-1880) est un malacologiste bien connu du XIXe siècle, célèbre par la 
suite qu’il a donnée au travail de Draparnaud, Histoire naturelle des mollusques terrestres et fluviatiles de la 
France (Michaud, 1831). C’est aussi un pionnier de la connaissance de la malacologie algérienne (AUDIBERT 
& BOYER, 2007) et qui a largement contribué à la connaissance du site de Hauterives dans la Drôme, au sujet 
duquel il a consacré plusieurs mémoires (MICHAUD, 1855 [republié en 1876], 1862 et 1877) et décrit 84 
nouvelles espéces. Parmi elles figurent des espéces importantes pour le site, notamment la plupart des 
espéces courantes des niveaux a coquilles de Hauterives. 


THIOLLIERE (1856) a décrit un Buccinum michaudi, suite aux premiéres découvertes de Michaud a 
Hauterives, actuellement assigné au genre Nassa, une espèce dont l’abondance dans certaines couches l’a 
fait choisir comme caractéristique d’un faciès. 


LOCARD (1877) a poursuivi et complété l'œuvre de Michaud en décrivant à son tour de nombreuses espèces 
nouvelles, dont 10 sur le matériel de Michaud cédé au Muséum de Lyon en 1866. De même, FONTANNES 
(1877, 1881) s’est largement appuyé sur les travaux de Michaud pour ses études stratigraphiques sur le 
Pliocène dans le Sud-Est de la France. Plus récemment, Schlickum et Truc ont travaillé sur la systématique 
de plusieurs taxons à partir du matériel de Michaud conservé au muséum et à l’Université Claude-Bernard 
Lyon 1, en particulier les Clausiliidae, les Zonitidae et les Hygromiidae, mais aussi d’autres familles (TRUC, 
1971a, b, 1972 ; SCHLICKUM, 1970 a, b, 1975, SCHLICKUM & STRAUCH, 1970, 1971, 1973, 1975) ; diverses études, 
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utilisant également les collections du musée et de l’université, ont vu le jour, parmi lesquelles nous citerons : 
ROUSSEAU & PUISSEGUR (1990) et Schnabel (2008). A ces occasions, des lectotypes ont quelquefois été 
désignés. 

Retrouver le matériel de Michaud en collection reste une opération compliquée : l’histoire tumultueuse de 
la collection (BOYER & AUDIBERT, 2007) amène à beaucoup de prudence dans la reconnaissance de matériel 
type, d'autant plus qu’il comprend des espèces communes qui ont pu être collectées à diverses reprises, y 
compris postérieurement à la publication. La collection de coquilles actuelles a été dédoublée entre les villes 
de Lyon (20000 coquilles) et de Brives (13000, les plus beaux échantillons) suite à l'intervention de son fils 
Elie Michaud ; ce qui rend la reconnaissance de matériel type assez aléatoire pour les taxons actuels ; la 
collection fossile ne semble pas avoir fait l’objet d'un tel dédoublement car la presque totalité du matériel a 
bien été cédée à Lyon (16000 contre 300). Évidemment rien ne dit que dans les 300 spécimens laissés à 
Brive ne figurait pas du matériel typique, mais la présence à Lyon d'un spécimen unique (holotype) pour 
l’une des espèces de Michaud va dans le sens que Lyon a bien été destinataire de la collection principale 
incluant les types porte-nom de ses taxons. Locard dans plusieurs publications (e.g. LOCARD, 1878, 1879 etc.) 
fait référence au matériel décrit et figuré par Michaud comme étant présent dans les collections du musée 
lyonnais : « nous avons pu comparer et étudier les descriptions de M. Michaud avec ses propres échantillons, 
originaux pour la plupart » (LOCARD, 1879). Ceci laissait donc un bel espoir de retrouver une partie de son 
matériel. 


Matériel et méthodes 


Collections étudiées 


La recherche du matériel type de Michaud a été effectuée au sein des collections d’invertébrés fossiles du 
musée des Confluences (héritier du muséum d'histoire naturelle de Lyon) et de celles de l’Université Claude 
Bernard Lyon 1. 


Au musée, plusieurs ensembles ont fait l’objet de recherches : 


- la collection dite « Michaud » (52 plateaux de 50 x 60 cm) qui comprend une majorité de matériel de 
l'auteur, dans sa présentation originale : les coquilles sont collées sur un carton fin de couleur bleu avec des 
mentions manuscrites de la main de Michaud, ou bien une étiquette manuscrite de l’auteur est directement 
collée sur l'échantillon (gros spécimens). Hélas, une partie des lots de cet ensemble n’est pas de Michaud, 
mais provient de diverses collections (ex : Dumortier) et semble directement issue de la collection générale. 


- une série de 14 plateaux notés a non Michaud » mais qui contiennent à l'évidence du matériel Michaud, 
soit sous la forme de cartons bleus avec son écriture, soit avec des spécimens sur lesquels est collée une 
étiquette de sa main. Là encore, ces spécimens semblent avoir été extraits de la collection générale. 


- la collection générale, classée par grands ensembles stratigraphiques puis par sites ou par départements : 
les étages Pliocène, Oligocène, Miocène et Eocène ont été étudiés de manière systématique (respectivement 
51, 5, 83 et 46 plateaux), les autres niveaux ont été parcouru rapidement, mais ne correspondent pas aux 
étages et localités nous intéressant. 


- la collection générale de coquilles actuelles (qui comprend quelques spécimens quaternaires ou tertiaires) 
a également été consultée via la base de données puisque cet ensemble est entièrement informatisé. 


Du côté des collections paléontologiques de l’Université Claude-Bernard Lyon-1, nous avons cherché dans 
les ensembles suivants : 


- une collection « Michaud » avec du matériel original sur carton bleu avec écriture autographe. Cette série 
comprend quelques centaines de lots. Les circonstances de cette entrée de matériel Michaud à la faculté 
restent inconnues. 


- une collection générale classée de manière stratigraphique puis géographique sur des portoirs 50 x 80 cm 
; tous les étages du Cénozoïque décrits comme provenant de la Drôme et de la Marne ont été parcourus. 
Parmi les collections incluses dans cette collection générale et susceptibles d’intéresser notre travail, il 
convient de citer les collections Falsan, Reymond, Tournouér, Fontannes et Locard. 


Repérage du matériel type 


Pour la détermination des types nous nous sommes fiés à la présentation et l'écriture des auteurs des 
plaquettes d'espèces. Celle de Michaud est aisément reconnaissable par l’utilisation par son écriture fine en 
italique. (Fig. 1a) 
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Fig. 1 a, b. Plaquette de la collection Falsan. 1b. Tube de verre avec une étiquette de détermination de G. Michaud (coll. UCBL-FSL). 


Elle peut être confondue avec l'écriture de Falsan assez similaire mais cette dernière est plus arrondie (Fig. 
1b) ; ceci peut être source de confusion sachant qu'ils se sont probablement échangés des spécimens. 


Nous avons considéré comme syntype, tout échantillon pourvu d’une étiquette originale de Michaud avec 
le nom de l'espèce de sa main et la bonne localité. Sont considérés comme possibles des échantillons ayant 
été re-préparés ultérieurement ou pour lesquels subsistent un doute quant à leur statut. 


On procède de même avec le matériel décrit par Locard, qui a beaucoup travaillé au muséum sur la collection 
de Gaspard Michaud, par la reconnaissance de son écriture (Fig. 2), la mention « collection Michaud » et la 
localité Hauterives (Drôme). Le matériel a le plus souvent été re-préparé par un préparateur du musée en 
vue de leur exposition. Locard a participé bénévolement au reclassement des collections conchyliologiques 
actuelles et fossiles et a écrit au verso du nouveau carton, au crayon de papier, les informations à 
calligraphier au recto par le préparateur (nom scientifique, provenance et nom de la collection). 
L'expérience montre qu’il a toujours été très rigoureux dans le report des informations originelles, étant 
lui-même très attaché à l’histoire. Le préparateur (possiblement Claude Gaillard) a parfois écorché les noms 
scientifiques écrits par Locard dont l'écriture était très cursive (i.e. Testacella deshayessi). Les plus petites 
coquilles fixées sur carton bleu n’ont pas été décollées, probablement du fait des risques encourus par cette 
opération ; le carton a été recoupé en une bandelette, glissée dans un tube de verre, lui-méme collé sur le 
nouveau carton de présentation. Seuls quelques lots de petites espèces ont été recollés sur des languettes 
de papier noir, pour une présentation muséologique plus attrayante (Fig. 3). 
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Fig. 2. Plaquette de la collection Locard, écrite de sa main (coll. UCBL-FSL) 


Fig. 3. Plaquette de présentation muséale, les spécimens sont collés sur une bandelette de papier noir (calligraphie du préparateur 
(Gaillard ?) à partir des données écrites au verso par Locard) (coll. Musée des Confluences). 
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Il en est de même à l’université où de nombreux spécimens ont été re-préparés sur un carton d’exposition 
calligraphié ; les plus petits échantillons sont eux aussi découpés du carton original et glissé dans un tube 
en verre collé, parfois, comme au musée, sur des bandelettes noires. (Fig. 4) 


Fig. 4. Plaquette repréparée sur papier noir ; au dos, l'étiquette originelle de Michaud a été contre-collée (coll. UCBL-FSL) 


Les données des spécimens, au musée comme à l’université, ont été confrontées avec les descriptions 
originales de Michaud et de Locard, et les exemplaires ont été comparés avec les figures des planches tirées 
de leurs publications, ce qui nous a permis de retrouver quelques spécimens figurés et de rectifier quelques 
erreurs d’assignation d’espéces. S’il est toujours difficile d’interpréter les figures dans les planches 
anciennes, très souvent stylisées, au regard des spécimens ayant servi de modèle au dessinateur, divers 
auteurs (e.g. Truc, 1972 ; Rousseau & Puisségur, 1990) ont retrouvé des coquilles figurées ou avec une forte 
probabilité d’avoir été figurées. Ceux illustrés par Locard (1878), y compris ses nouvelles espèces, sont 
retrouvés sans difficulté grâce à la mention manuscrite de la référence à la publication directement apposée 
sur le carton. 


Nous avons consulté la 4e édition du Code international de nomenclature zoologique, duquel relève l’usage 
des noms paléozoologiques (ICZN, 1999), mais également la 2e édition pour vérifier les conditions qui 
prévalaient avant 1999 concernant les désignations de lectotypes. 


Problèmes particuliers 


Pour un certain nombre de lots présents au musée, des mélanges et des inversions ont été constatés pour 
plusieurs lots (voir par exemple Trochus hoernsii et Trochus tholloni), ces erreurs semblent bien 
postérieures au travail des préparateurs car les spécimens n’ont visiblement pas été recollés avec la même 
colle ni avec le même soin. 


D'une manière générale, l'exercice est rendu difficile par le fait que bon nombre d'espèces de Michaud 
comptent parmi les plus communes et correspondent à une très grosse partie du matériel qui a pu être 
collecté dans les couches que Michaud a étudiées (Hauterives, Rilly-la-Montagne). Aussi les noms 
« Michaud » sont extrêmement fréquents en collection, et ne sont bien évidemment pas tous des types, loin 
s’en faut. 


Marquage 
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Une fois que le statut du spécimen a été donné, les lots ont été repérés à l’aide d’une étiquette rouge avec le 
protonyme, le descripteur, la date et la page où le nom a été introduit pour la première fois. Les spécimens 
enregistrés en base de données ont été complétés avec le maximum d’informations, ceux qui ne l’étaient pas 
ont été inventoriés, aussi bien à l’université (Emmanuel Robert) qu’au musée. 


Abréviations : 
MHNL: Musée des Confluences (ex Muséum d'histoire naturelle de Lyon) 


UCBL-FSL : Université Claude Bernard Lyon 1 


Présentation du catalogue 


Il est donné dans l’ordre alphabétique des genres et espèces selon leur combinaison originale (protonymes). 


Le protonyme et la localité type sont donnés verbatim, d'après la publication originale ; nous avons 
recherché les publications publiées dans la revue initiale, avec la pagination de la revue, et non le separatum 
publié ultérieurement. La page donnée est celle où le nouveau nom a été introduit pour la première fois. 


Nous avons fait le choix de ne présenter qu’une synonymie partielle et de ne pas énumérer toutes les 
combinaisons possibles qui ont été publiées jusqu’à ce jour, afin de ne pas alourdir ce catalogue. 


Le matériel type est donné avec le statut tel qu'il a été publié dans des travaux systématiques ou de révision, 
ou celui que nous lui avons conféré dans le cadre de cette étude. 


Enfin, dans la mesure du possible, les noms ont été actualisés d’après la base de référence “MolluscaBase” 
(consultée en mars et avril 2022) ou d’après les dernières publications ` ce travail d'actualisation n’est 
probablement pas exhaustif. 


Catalogue des types paléontologiques de Michaud 


Acme conica Michaud 1862 (pl. 2, fig. b) 
1862 - Acme conica Michaud : 82. 
1878 - Acme conica Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 251. 
1971 - Acme (Platyla) conica Michaud. - Truc, Doc. lab. Géol. Lyon, HS 1 : 104. 


Locus typicus : [Hauterive] 
Matériel type : Holotype MHNL 20293578, Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 


Note : Spécimen unique d’après la description, il est "holotype par monotypie (Art. 73.1.2 et R. 73F) du 
code ICZN. 


Nom actuel : Platyla conica (Michaud, 1862) 


Acme michaudi Locard 1878 (pl. 2, fig. a) 
1878 - Acme michaudi Locard : 250, pl. 19, fig. 44. 
1971 - Acme (Platyla) michaudi Locard. - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 104. 


Loc. typ. : « Environs de Hauterives » (marnes) 

Matériel type : 

- Syntype MHNL 20293577 (Wb 405), Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 
Noté : Locard 1878 : pl. XIX fig. 44. 

- Syntypes MHNL 20293707 (Wb 381), Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 
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Noté : Locard 1878, pl. XIX, fig. 44 


Ce lot comprenait une paludine (cf. lot 20293708) ; les spécimens semblant correspondre ont été trouvés 
dans le lot (réattribué) 20293716. 


Nom actuel : Platyla michaudi (Locard, 1878) 


Ancylus michaudi Locard 1878 (pl. 3, fig. e-f) 
1878 - Ancylus michaudi Locard : 241, pl. 19, fig. 40-41. 
1971 - Ancylus (Ancylus) michaudi Locard. - Truc, Doc. lab. Géol. Lyon, HS 1 : 105. 


Loc. typ. : « Environs de Hauterives » (marnes) 
Matériel type : Syntypes MHNL 20293746 (Wb 379), Hauterives, 7 ex. [coll. Michaud] 
Noté : "PL XIX fig. 40-41" 


Nom actuel : Acroloxus michaudi (Locard, 1878) 


Astarte lajonkairei Michaud 1877 
1877 - Astarte lajonkairei Michaud : 24, pl. 1, fig. 17. 
1878 - Astarte compressa Montagu. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 144. 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : L'espèce décrite par Michaud est considérée comme synonyme d’Astarte montagui (Dillwyn, 
1814). 


Azeca baudoni Michaud 1862 (pl. 2, fig. d) 
1862 - Azeca baudoni Michaud : 69, pl. 4, fig. 8. 
1878 - Azeca baudoni Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 226. 
1971 - Azeca baudoni Michaud. - Truc, Doc. lab. Géol. Lyon, H.S. 1 : 105. 


Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : Syntypes MHNL 20293725 (Wb 361), Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 


Nom actuel : Azeca baudoni Michaud, 1862 


Azeca loryi Michaud 1862 
1862 - Azeca loryi Michaud : 70, pl. 4, fig. 7. 
1878 - Azeca loryi Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 225. 
1971 - Azeca loryi Michaud. - Truc, Doc. lab. Géol. Lyon, H.S. 1 : 105. 


Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : Syntype MHNL 20293722 (Wb 360), Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 


Nom actuel : Azeca loryi (Michaud, 1862) 
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Buccinum michaudi Thiolliére 1856 (pl. 4, fig. g) 
1856 - Buccinum michaudi Thiollière : 29. 
1878 - Nassa michaudi (Thiolliére). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 35. 


Loc. typ. : « Combe de l'Egout, près Hauterive ; aux Poncons, sous Tersanne ; canton de la Tour-du-Pin » 
Matériel type : 

- Syntypes possibles MHNL 20390008, Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 

4 spécimens manquants sur les 6 originaux 
- Syntypes possibles MHNL 20390009, Hauterives, 5 ex. [coll. Michaud] 
1 spécimen manquant 


- Syntypes possibles MHNL 20390014, Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 


Nom actuel : Nassa michaudi (Thiollière, 1856) 


Bulimus seringi Michaud 1862 
1862 - Bulimus seringi Michaud : 67. 
1878 - Bulimus ? seringei Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 223. 
1970 - Rumina seringi (Michaud) : Schlickum, Arch. Moll., 100 (3/4) : 87, fig. 5-9. 
1971 - Rumina seringi (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 107. 


Loc. typ. : [Hauterive] 


Matériel type : perdu. Un lot de cette espéce (20293717 ex WB 401) a été reconditionné, a une date 
inconnue, et est malheureusement vide. Le nom est orthographié Bulinus (sic) seringei. 


Commentaires : décrit sur un fragment de coquille « dont il manquait toute la partie avoisinant l'ouverture 
» (Locard, 1878 : 223). Bulimus seringei est une émendation injustifiée. 


Nom actuel : Fortuna seringi (Michaud, 1862) 


Bulla financei Michaud 1877 
1877 - Bulla financei Michaud : 15, pl. 3, fig. 8. 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : inconnu. 


Cardita michaudi Locard 1878 (pl. 4, fig. h) 
1878 - Cardita michaudi Locard : 146, pl. 19, fig. 9-10. (Nom mss. Tournouér) 


Loc. typ. : « Chimilin, Bas-Leyssin ; Veyrins, dans l'Isère ; environs de Hauterives, dans la Drôme ; dépôts 
du jardin des plantes de Lyon » (sables ; couches à Nassa Michaudi (ex Falsan, Reymond, Michaud, 
Dumortier, Locard)) 

Matériel type : 

- Syntypes MHNL 20370009, Hauterives, 6 ex. [coll. Michaud] 
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- Syntypes MHNL 20370016, Jardin des Plantes, 2 ex. [coll. Locard] 
- Syntypes MHNL 20390015, Hauterives, 4 ex. [coll. Michaud] 


Réutilisation par Locard d'une plaquette de Michaud de l'espéce Pecten valenciennesi dont les spécimens 
sont manquants pour présenter Cardita michaudi. 


Nom actuel : Cardita michaudi Locard, 1878 


Carychium delocrei Michaud 1855 
1855 - Carychium delocrei Michaud : 51, pl. 5, fig. 9. 
1878 - Melampus delocrei (Michaud). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 105. 


Loc. typ. : « Hauterive » 
Matériel type : Syntypes MHNL 20390000, Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 
Nom actuel : Marinula delocrei (Michaud, 1855) 


Clausilia baudoni Michaud 1862 
1862 - Clausilia baudoni Michaud : 72, pl. 4, fig. 17. 
1878 - Clausilia baudoni, Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 234. 
1971 - Iphigena baudoni (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 107. 
1972 - Clausilia baudoni Michaud. - Truc, Geobios, 5 (3) : 262, pl. 19, fig. 7. Texte-fig. 3-7. 


Loc. typ. : [Hauterive] 

Matériel type : 

- Syntypes MHNL 20293697 (Wb 359), Hauterives, 4 ex. [coll. Michaud] 
Spécimens probablement extraits du lot 20293727. 

- Syntypes MHNL 20293727, Hauterives, ~30 ex. [coll. Michaud] 

Nom actuel : Clausilia baudoni Michaud, 1862 


Clausilia berthaudi Michaud 1877 
1877 - Clausilia berthaudi Michaud : 8. 
1878 - Clausilia berthaudi Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 236. 
1971 - Cochlodina berthaudi (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 107. 


Loc. typ. : « Hauterive ; Combe de Claray » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : Cette espèce est regardée comme synonyme de Macrogastra loryi (Michaud, 1877). 


Clausilia fischeri Michaud 1862 
1862 - Clausilia fischeri Michaud : 74, pl. 4, fig. 18. 
1878 - Clausilia fischeri Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 235. 
1971 - Idyla ? fischeri (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 107. 
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1972 - Nordsieckia fischeri (Michaud). - Truc, Geobios, 5 (3) : 254, pl. 18, fig. 9-13, pl. 19, fig. 6 ; 255, fig. 
1,2. 


Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : non retrouvé. 
Nom actuel : Nordsieckia fischeri (Michaud, 1862) 


Clausilia loryi Michaud 1862 
1862 - Clausilia loryi Michaud : 71, pl. 4, fig. 19. 
1878 - Vertigo loryi Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 233. 
1971 - Iphigena loryi (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 107. 
1972 - Iphigena loryi (Michaud). - Truc, Geobios, 5 (3) : 265, pl. 18, fig. 1-4 ; 266-268, fig. 8-15. 


Loc. typ. : [Hauterive] 


Matériel type : 
- Syntypes MHNL 20293700, Hauterives, 8 ex. [coll. Michaud] 


Spécimen probablement extrait du lot 20293712. 

- Matériel d’auteur MHNL 20293712, Hauterives, ~60 ex. [coll. Michaud] 
Mélange de spécimens de CL michelottii Mich. (Etiquette originale) et CL loryii Mich. 
Nom actuel : Macrogastra loryi (Michaud, 1862) 


Clausilia michelottii Michaud 1862 
1862 - Clausilia michelottii Michaud : 73, pl. 4, fig. 20. 
1878 - Clausilia michelottii Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 235. 
1971 - Serrulina (Serrulina) michelotti (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 107. 
1972 - Serrulina (Pravispara) ? michelottii (Michaud). - Truc, Geobios, 5 (3) : 256, pl. 18, fig. 14. 


Loc. typ. : [Hauterive] 


Matériel type : 
- Lectotype et paralectotypes MHNL 20293726 (Wb 393), Hauterives, 6 ex. [coll. Michaud] 


Spécimens probablement extraits du lot 20293712 
- Matériel d'auteur MHNL 20293712, Hauterives, ~60 ex. [coll. Michaud] 
Mélange de spécimens de Clausilia michelottii Michaud (étiquette originale) et C. loryii Michaud 


Note : Truc (1972) a désigné un lectotype, seul spécimen vu par lui (Fig. 5). Cependant, la série comprend 
5 autres spécimens, ainsi qu'une autre série plus complète de spécimens syntypes qui perdent ce statut et 
sont des paralectotypes (Art. 74.1.3). 


Nom actuel : Serrulella michelottii (Michaud, 1862) 
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Fig. 5. Lectotype de Serrulella michelottii désigné par Truc (1972) (coll. Musée des Confluences) 


Clausilia terverii Michaud 1855 (pl. 1, fig. e) 
1855 - Clausilia terverii Michaud : 45, pl. 4, fig. 6. 
1878 - Clausilia terverii Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 232. 
1971 - Triptychia (Milne-Edwadsia) terveri (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, HS. 1 : 107. 
1972 - Triptychia (Milne-Edwadsia) terveri (Michaud). - Truc, Geobios, 5 (3) : 260, pl. 17, fig. 9-12, 14, 17. 


2001 - Triptychia terveri (Michaud) : Schnabel, Die känozoischen Triptychiidae Europas : 225, pl. 2, fig. 15- 
22. 


2008 - Triptychia terveri (Michaud) : Schnabel, Arch. Moll, 135 (1) : 34, pl. 3, fig. 20. 


Loc. typ. : « Hauterive » (terrains lacustres) 
Matériel type : Syntypes MHNL 20293736 (Wb 385), Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 


Note : Truc (1972) n’a pas désigné de lectotype pour cette espéce. Une étiquette «lectotype / 
paralectotypes » par Schnabel (2000) accompagne ce lot mais aucune désignation n’a été faite ; dans les 
publications de Schnabel (2001, 2008), les spécimens de Michaud sont indiqués comme holotype et 


paratypes. 


Le nom terveri est une émendation injustifée. 


Nom actuel : Triptychia terverii (Michaud, 1855) 
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Fig. 6. Etiquette du lot 20293736 par Schnabel, 2000 (coll. Musée des Confluences). 


Cyclas normandi Michaud 1855 
1855 - Cyclas normandi Michaud : 59, pl. 5, fig. 22-24. 
1878 - Sphaerium normandi (Michaud). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 253. 


Loc. typ. : « Hauterive » 

Matériel type : 

- Syntypes MHNL 20293742, Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 

- Syntypes MHNL 20390001, Hauterives, 10 ex. [coll. Michaud] 


Note : Le lot 20293742 comprend une étiquette originale de Michaud : « Cyclas normandii Mich. foss. 
Hauterive » sans rapport avec les spécimens (« Helix »). 


Nom actuel : Sphaerium normandi (Michaud, 1855). Les spécimens de la série type ont été redéterminés 
comme Sphaerium corneum par Jacques Mouthon. L'espèce paraît synonyme avec cette dernière. 


Cyclostoma arnoudii Michaud 1837 
1837 - Cyclostoma arnoudii Michaud : 4, pl. 83. 


Loc. typ. : « Environs de Reims », calcaire siliceux lacustre, Thanétien (Paléocène supérieur) 


Matériel type : non trouvé. 


Nom actuel : Ischurostoma arnoudii (Michaud, 1837) 
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Cyclostoma baudoni Michaud 1862 (pl. 3, fig. b) 
1862 - Cyclostoma baudoni Michaud : 81, pl. 4, fig. 12. 
1878 - Tudora baudoni (Michaud). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 248. 
1971 - Tudorella baudoni (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 104. 


Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : Syntypes MHNL 20293711 (Wb 356), Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 


Nom actuel : Tudorella baudoni (Michaud, 1862) 


Emarginula elata Michaud 1877 
1877 - Emarginula elata Michaud : 13, pl. 3, fig. 12. 
1878 - Emarginula fissura (Linné). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 88. (Syn.) 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : Emarginula fissura (Linné, 1758) 


Emarginula giraudi Michaud 1877 
1877 - Emarginula giraudi Michaud : 14, pl. 3, fig. 13. 
1878 - Emarginula fissura (Linné). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 88. (Syn.) 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : Emarginula fissura (Linné, 1758) 


Fissurella dumortieri Michaud 1877 


1877 - Fissurella dumortieri Michaud : 15, pl. 2, fig. 5. 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : non trouvé 


Fissurella foresti Michaud 1877 
1877 - Fissurella foresti Michaud : 14, pl. 2, fig. 7. 
Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : non trouvé. L'espèce Fissurella foresti Salvat, 1967 est un homonyme primaire plus récent 
renommé Fissurella salvatiana Christiaens, 1974. 
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Fissurella martini Michaud 1877 


1877 - Fissurella martini Michaud : 14, pl. 2, fig. 10. 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : non trouvé 


Fissurella michaudi Locard 1878 (pl. 4, fig. b) 
1878 - Fissurella michaudi Locard : 86, pl. 18, fig. 25-27. 


Loc. typ. : « Environs de Hauterives » 
Matériel type : Syntype MHNL 20390017, Hauterives, Tersanne, 1 ex. [coll. Michaud] 


Nom actuel : non trouvé 


Fissurella ramburii Michaud 1877 


1877 - Fissurella ramburii Michaud : 15, pl. 2, fig. 6. 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : non trouvé 


Fragilia deshayesii Michaud 1877 
1877 - Fragilia deshayesii Michaud : 24, pl. 1, fig. 5. 
1878 - Fragilia deshayesii Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 153. 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : non trouvé 


Glandina paladilhei Michaud 1877 
1877 - Glandina paladilhei Michaud : 7, pl. 1, fig. 1. 
1878 - Glandina paladilhei Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 226. 
1971 - Palaeoglandina paladilhei (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 107. 


Loc. typ. : « Hauterive »; Combe de Claray 
Matériel type : non retrouvé. 
Nom actuel : Palaeoglandina paladilhei (Michaud, 1877) 
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Helix amberti Michaud 1855 
1855 - Helix amberti Michaud : 42, pl. 5, fig. 1-3. 
1878 - Helix amberti Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 100 & 210. 
1971 - Klikia (Apula) amberti (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 108. 


Loc. typ. : « Hauterive » (marnes bleues) 
Matériel type : Syntypes MHNL 20293760 (Wb 346), Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 
Nom actuel : Apula amberti (Michaud, 1855) 


Helix antonini Michaud 1862 (pl. 2, fig. 1) 
1862 - Helix antonini Michaud : 64, pl.3, fig. 7-8. 
1878 - Patula antonini (Michaud). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 220. 
1971 - Pyramidula antonini (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 105. 


Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : non retrouvé. 
Nom actuel : Acanthinula antonini (Michaud, 1862) 


Helix arnoudii Michaud 1837 
1837 - Helix arnoudii Michaud : 3, pl. 81, fig. 7-9. 


Loc. typ. : « Montagne de Reims », Thanétien (Paléocéne supérieur) 
Matériel type : non trouvé. 
Nom actuel : Dimorphoptychia arnoudii (Michaud, 1837) 


Helix bernardii Michaud 1862 
1862 - Helix bernardii Michaud : 60, pl. 3, fig. 4-6. 
1878 - Helix bernardii Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 213. 
1971 - Helicodonta bernardii (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 108. 


Loc. typ. : « Hauterive »; Combe de Claray 
Matériel type : non retrouvé. 
Nom actuel : Protodrepanostoma bernardii (Michaud, 1862) 
Helix chaixii Michaud 1855 
1855 - Helix chaixii Michaud : 37, pl. 4, fig. 1. 
1878 - Helix chaixii Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 203, pl. 19, fig. 28. 
1971 - Tacheocampylaea (Mesodontopsis) chaixi (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 108. 
1973 - Mesodontopsis chaixi (Michaud) : Schlickum & Strauch, Arch. Moll, 103 (4/6) : 155. 
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Loc. typ. : « Hauterive » (terrains lacustres) 
Matériel type : Syntype possible MHNL 20293569, Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 
Nom actuel : Mesodontopsis chaixii (Michaud, 1855) 


Helix collongeoni Michaud 1855 (pl. 1, fig. c) 
1855 - Helix collongeoni Michaud : 38, pl. 4, fig. 2. 
1878 - Zonites colonjoni (Michaud). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 102 & 214. 
1971 - Macrozonites collongeoni (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 106. 


Loc. typ. : « Hauterive » (terrains lacustres) 

Matériel type : 

- Syntypes MHNL 20293541 (Wb 338), Hauterives, 5 ex. [coll. Michaud] 
- Syntypes MHNL 20293737 (Wb 355), Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 
Nom actuel : Macrozonites collongeoni (Michaud, 1855) 


Note : nom spécifique parfois écrit collonjoni ou colonjoni. 


Helix duvalii Michaud 1862 (pl. 2, fig. k) 
1862 - Helix duvalii Michaud : 65, pl. 3, fig. 14-16. 
1878 - Strobilus duvalii (Michaud). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 221. 
1971 - Strobilops (Strobilops) duvali (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 106. 


Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : Syntypes MHNL 20293587 (Wb 375), Hauterives, 5 ex. [coll. Michaud] 
Nom actuel : Eostrobilops duvalii (Michaud, 1862) 


Helix godarti Michaud 1855 (pl. 1, fig. f) 
1855 - Helix godarti Michaud : 41, pl. 5, fig. 6-8. 
1878 - Helix godarti Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 211. 
1970 - Soosia godarti (Michaud) : Schlickum & Strauch, Arch. Moll, 100 (3/4) : 165, pl. 11, fig. 11-15. 
1971 - Soosia godarti (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, HS 1 : 108. 


Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : Syntypes MHNL 20293762 (Wb 350), Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 


Note : le matériel figuré par Schlickum & Strauch (1970) est conservé dans les collections de l’université 
(UCBL-FSL 38973) (Fig. 5). 


Nom actuel : Prosoosia godarti (Michaud, 1855) 
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Fig. 7. Lot de Prosoosia godarti figuré par Schlickum & Strauch (1970) (coll. UCBL-FSL) 


Helix gualinoei Michaud 1855 (pl. 1, fig. b) 
1855 - Helix gualincei Michaud : 40, pl. 4, fig. 5. 
1878 - Helix gualinoi Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 99. 
1971 - Megalotachea gualinoi (Michaud). - Truc, Geobios, 4 (4) : 297, pl. 15, fig. 4-8. 


Loc. typ. : « Combe de l'Egout, commune d'Empernay, en se dirigeant sur Baternay, à 5 ou 6 kil. de 
Hauterive au midi de cette localité » 


Matériel type : Syntype MHNL 20293743 (Wb 343), Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 
Nom actuel : Megalotachea gualinoi (Michaud, 1855) 


Note : le nom d'espèce est écrit gualinei par le préparateur ` Helix gualinoi est une émendation injustifiée. 


Helix hemisphaerica Michaud 1837 (pl. 1, fig. d) 
1837 - Helix hemisphærica Michaud : 2, pl. 81, fig. 4-5-6. 


Loc. typ. : « Environs de Reims », calcaire siliceux lacustre, Thanétien (Paléocène supérieur) 


Matériel typique : non retrouvé. 


Note : 3 lots (20350000 à 20350002, ex W5) de spécimens de Rilly-la-Montagne de la collection Michaud 
portent le nom « Helix sphaerica » et pourraient correspondre à Helix hemisphaerica après que Michaud 
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s’est aperçu de l’homonymie avec le nom de Gmelin, 1791. Ces lots proviennent d'échanges avec Bévalet et 
Soemann, et non d’Arnould ; ils ne sauraient s’agir de syntypes de l’espèce de Michaud. 


Nom actuel : Grandipatula hemisphaerica (Michaud, 1837) 


Helix jourdani Michaud 1862 
1862 - Helix jourdani Michaud : 62, pl. 3, fig. 12-15. 
1878 - Helix jourdani Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 212. 
1971 - Monacha ? jourdani (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 108. 


1975 - Retinella (Riedeliella) jourdani (Michaud) : Schlickum & Strauch, Arch. Moll., 106 (1/3) : 39, pl. 3, 
fig. 1-2. 


1975 - Retinella (Riedeliella) jourdani (Michaud) : Schlickum, Arch. Moll., 106 (1/3) : 62, pl. 5, fig. 39-40. 
(non fig. 38). 


1990 - Retinella (Lyrodiscus) jourdani (Michaud) : Rousseau & Puisségur, Geobios, 23 (1) : 63, fig. 5. 


Loc. typ. : « Combe de Claray » [Hauterive] 


Matériel type : non retrouvé. Rousseau & Puisségur (1990) ont étudié le matériel de Michaud et ont désigné 
un lectotype (Wb 352-2) ; les spécimens Wb 352-1 et 352-3 sont paralectotypes. Cette série n’a pas été 
retrouvée a ce jour. 


Commentaire : voir Rousseau & Puisségur (1990) pour la clarification de l'interprétation de ce taxon sensu 
Schlickum quia mélangé Retinella jourdani sensu Michaud avec des spécimens attribués à Retinella skedchlyi 
Kerney). 


Nom actuel : Lyrodiscus jourdani (Michaud, 1862) 


Helix labyrinthicula Michaud 1855 (Fig. 4) 
1855 - Helix labyrinthicula Michaud : 43, pl. 5, fig. 4-5. 
1878 - Strobilus labyrinthiculus (Michaud). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 221. 
1971 - Strobilops (Strobilops) labyrinthicula (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 106. 


Loc. typ. : « Hauterive » (terrains lacustres) 

Matériel type : 

- Syntypes MHNL 20293583 (Wb 376), Hauterives, 12 ex. [coll. Michaud] 
- Syntypes UCBL-FSL 263919 a 263930, Hauterives, 12 ex. [coll. Michaud] 


Une étiquette de la main de Michaud a été contrecollée au dos de l’une des deux bandelettes sur lesquelles 
les spécimens ont été fixés. 


Note : Dans les collections de l’université se trouve un lot de 9 spécimens de la collection Falsan (UCBL-FSL 
263918) avec une étiquette d’identification de Michaud. Il ne s’agirait pas d’un type car d’autres spécimens 
de la collection Falsan, associés a des dates ultérieures aux publications de Michaud, possédent ces mémes 
étiquettes d'identification. Ce même lot comprend également un tube en verre contenant du matériel de 
Pérouges et récolté en 1874). 


Nom actuel : Strobilops labyrinthiculus (Michaud, 1855) 


Helix luna Michaud 1837 
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1837 - Helix Luna Michaud : 1, pl. 81, fig. 1-2-3 


Loc. typ. : « Montagne de Reims », calcaires siliceux du gypse, Thanétien (Paléocène supérieur) 
Matériel type : non trouvé. 
Nom actuel : Phacozonites luna (Michaud, 1837) 


Helix nayliesi Michaud 1855 (pl. 1, fig. a) 
1855 - Helix nayliesi Michaud : 39, pl. 4, fig. 3-4. 
1878 - Helix nayliesi Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 205. 
1971 - Frechenia (Clairiella) nayliesi (Michaud) : Schlickum & Strauch, Arch. Moll., 101 (1/4) : 149. 
1971 - Frechenia (Clairiella) nayliesi (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 108. 
1971 - Frechenia (Germandia) nayliesi (Michaud). - Truc, Geobios, 4 (4) : 311, pl. 18, fig. 1-5. 


Loc. typ. : « Hauterive » (terrains lacustres) 

Matériel type : 

- Syntypes MHNL 20293720 (Wb 342), Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 
Noté Holotype par Truc (1971b). 

- Syntype MHNL 20293706 (Wb 348), Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 
Nom actuel : Frechenia nayliesi (Michaud, 1855) 


Nom actuel : le nom spécifique a été mal orthographié par le préparateur (neyliesi). 


Helix ruderoides Michaud 1862 
1862 - Helix ruderoides Michaud : 64, pl.3, fig. 9-11. 
1878 - Patula ruderoides (Michaud). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 218. 
1971 - Discus (Discus) ruderoides (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1: 106. 


Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : Syntypes MHNL 20390007, Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 


Nommé Patula ruderoides, sur la plaquette par Locard 


Nom actuel : Discus ruderoides (Michaud, 1862) 


Helix tersannensis Locard 1878 
1878 - Helix Tersannensis Locard : 206, pl. 19, fig. 29-31. 


1971 - Megalotachea delphinensis « f. tersannensis » (Locard). - Truc, Geobios, 4 (4) : 302, pl. 16, fig. 1-11. 
(morphotype). 


Loc. typ. : « Hauterives ; à Combesse et a Tersannes » (marnes bleues ; molasse) 
Matériel type : 

- Syntypes MHNL 20293761 (pars) (Wb 339), Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 
Noté : "PL XIX fig. 29-31". 
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- Syntype MHNL 20293757 (Wb 351), Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 
Exemplaire juvénile. 


Note : Le lot 20293761 comprend un troisième spécimen qui n’est pas Helix tersannensis mais un 
Helicigona. 


Nom actuel : placé dans la synonymie de Megalotachea delphinensis (Fontannes, 1876) 


Helix victoris Michaud 1862 
1862 - Helix victoris Michaud : 63, pl. 3, fig. 1-3. 
1878 - Patula Victoris (Michaud). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 219. 
1971 - Punctum (Punctum) victoris (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, HS 1 : 106. 


Loc. typ. : [Hauterive] 


Matériel type : non retrouvé. Un lot de l’université (UCBL-FSL 263931) provient de la collection Falsan avec 
une étiquette d'identification de Michaud. Il ne s’agirait pas d’un lot syntype. 


Nom actuel : Lucilla victoris (Michaud, 1862) 


Lymnaea bouilleti Michaud 1855 (pl. 3, fig. c) 
1855 - Lymnea bouilleti Michaud : 53, pl. 4, fig. 7-8. 
1878 - Limnaea bouilleti Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 239. 
1970 - Stagnicola (Stagnicola) bouilleti (Michaud) : Schlickum, Arch. Moll., 100 (1/2) : 89, fig. 5-7. 
1971 - Stagnicola (Stagnicola) bouilleti (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 105. 


Loc. typ. : « Hauterive » (terrains lacustres) 

Matériel type : 

- Syntypes MHNL 20293491, Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 

- Syntype MHNL 20293534, Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 

- Syntypes MHNL 20293535 (Wb 413), Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 
1 spécimen manquant 

- Syntype MHNL 20293546, Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 

1 spécimen manquant 

- Syntypes MHNL 20293696 (Wb 387), Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 
- Syntypes MHNL 20293698 (Wb 387), Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 
- Syntype possible MHNL 20293724 (Wb 412), Hauterives, 7 ex. [coll. Michaud] 
Nom actuel : Stagnicola bouilleti (Michaud, 1855) 


Note : souvent noté Limnea. 


Melampus tournoueri Locard 1878 


1878 - Melampus tournoueri Locard : 107, pl. 19, fig. 3-4. 


Loc. typ. : « Environs de Hauterives » (sables à Nassa Michaudi) 
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Matériel type : Syntype MHNL 20370000, Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 
Noté : pl. XIX, f. 3-4. 


Nom actuel : non trouvé (taxon inquirendum dans MolluscaBase) 


Paludina aspersa Michaud 1837 
1837 - Paludina aspersa Michaud : 5, pl. 84, fig. 1-2. 


Loc. typ. : « Montagne de Reims », calcaire siliceux, Thanétien (Paléocéne supérieur) 
Matériel type : non trouvé. 


Nom actuel : Viviparus aspersus (Michaud, 1837) 


Paludina rimata Michaud 1837 
1837 - Paludina rimata Michaud : 6, pl. 84, fig. 4. 
Loc. typ. : « Environs d'Epernay », Sparnacien (Yprésien, Eocéne inférieur). 
Matériel type : non trouvé. 


Nom actuel : Viviparus rimatus (Michaud, 1837) 


Paludina subangulata Michaud 1837 
1837 - Paludina subangulata Michaud : 6, pl. 84, fig. 3. 


Loc. typ. : « Environs de Reims », Thanétien (Paléocène supérieur) 
Matériel type : non trouvé. 


Nom actuel : considéré comme synonyme de Viviparus aspersus (Michaud, 1837) 


Patella alternans Michaud 1877 (pl. 4, fig. c) 
1877 - Patella alternans Michaud : 11, pl. 1, fig. 8. 
1878 - Patella tholloni Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 94, pl. 18, fig. 35-37. 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : Syntypes MHNL 20390005, Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 


Nom actuel : non trouvé 


Patella beraudi Michaud 1877 
1877 - Patella beraudi Michaud : 11, pl. 2, fig. 8. 
1878 - Patella rhodanica Locard. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 92, pl. 18, fig. 38-46. (syn. pars.) 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : non trouvé 
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Patella deshayesii Michaud 1877 
1877 - Patella deshayesii Michaud : 11, pl. 2, fig. 2. 
1878 - Patella rhodanica Locard. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 92, pl. 18, fig. 38-46. (syn. pars.) 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : non trouvé 


Patella financei Michaud 1877 
1877 - Patella financei Michaud : 12, pl. 2, fig. 1. 
1878 - Patella financei Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 93. 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : Syntype MHNL 20390019, Hauterives, Tersanne, 1 ex. [coll. Michaud] 


Nom actuel : non trouvé 


Patella fourneti Michaud 1877 
1877 - Patella fourneti Michaud : 13, pl. 2, fig. 4. 
1878 - Patella rhodanica Locard. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 92, pl. 18, fig. 38-46. (syn. pars.) 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : non retrouvé 


Patella gratelupi Michaud 1877 
1877 - Patella gratelupi Michaud : 12, pl. 1, fig. 10. 
1878 - Patella rhodanica Locard. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 92, pl. 18, fig. 38-46. (syn. pars.) 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : non trouvé 


Patella rhodanica Locard 1878 (pl. 4, fig. a) 
1878 - Patella rhodanica Locard : 92, pl. 18, fig. 38-46. 


Loc. typ. : « Environs de Hauterives » (sables à Nassa Michaudi) 


Matériel type : 
- Syntype MHNL 20370012, Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 
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figuré : pl. XVIII, fig. 41-43 

- Syntype MHNL 20370013, Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 

figuré : pl. XVIII, fig. 44-46 

- Syntypes MHNL 20370014, Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 

figuré : pl. XVIII, fig. 38-40 

- Syntypes MHNL 20390004, Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 

- Syntypes UCBL-FSL 263935 et 263936 (ex. n°101.126), Hauterives, 2 ex. [coll. Locard] 


Nom actuel : non trouvé 


Patella tersanensis Michaud 1877 
1877 - Patella tersanensis Michaud : 13, pl. 2, fig. 3. 
1878 - Fissurella tersannensis (Michaud). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 85, pl. 18, fig. 23-24. 
Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : Syntype MHNL 20390018, Hauterives, Tersanne, 1 ex. [coll. Michaud] 
Noté : In Locard 1878, p.85, pl.XVIII, fig.23-24 


Nom actuel : non trouvé 


Patella tholloni Michaud 1877 
1877 - Patella tholloni Michaud : 11, pl. 2, fig. 9. 
1878 - Patella tholloni Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 94, pl. 18, fig. 35-37. 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : Syntypes MHNL 20390016, Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 
In Locard 1878, p.94, pl.XVIII, fig.35-37 


Nom actuel : non trouvé 


Pecten gessiesii Michaud 1877 
1877 - Pecten gessiesii Michaud : 21, pl. 1, fig. 4 


1878 - Pecten scabrellus Lamarck. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 120. 


Loc. typ. : « Le Laris » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : non trouvé 
Pecten valenciennesii Michaud 1877 
1877 - Pecten valenciennesii Michaud : 22, pl. 1, fig. 1. 


1878 - Pecten scabrellus Lamarck. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 120. 


Loc. typ. : « Tersane » 
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Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : non trouvé 


Physa gigantea Michaud 1837 
1837 - Physa gigantea Michaud : 4, pl. 82. 


Loc. typ. : « Montagne de Reims », Thanétien (Paléocène supérieur) 
Matériel type : non trouvé. 
Nom actuel : Aplexa gigantea (Michaud, 1837) 


Planorbis affinis Michaud 1862 
1862 - Planorbis affinis Michaud : 79, pl. 4, fig. 13. 
1878 - Planorbis affinis Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 244. 


Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : Syntype MHNL 20293586 (Wb 380), Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 


Nom actuel : non trouvé 


Planorbis mariae Michaud 1862 (pl. 3, fig. i-j) 
1862 - Planorbis mariæ Michaud : 80, pl. 4, fig. 14. 
1878 - Planorbis mariæ Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 244. 
1971 - Anisus (Anisus) mariae (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 105. 


Loc. typ. : [Hauterive] 


Matériel type : 
- Syntype MHNL 20293515, Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 


- Syntypes MHNL 20293522, Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 
- Syntypes MHNL 20293576 (Wb 391), Hauterives, 5 ex. [coll. Michaud] 


Nom actuel : Anisus mariae (Michaud, 1862) 


Planorbis thiollieri Michaud 1855 (pl. 3, fig. d) 
1855 - Planorbis thiollieri Michaud : 54, pl. 4, fig. 9-11. 
1878 - Planorbis thiollierei Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 104 & 243. 
1971 - Planorbarius thiollieri (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 105. 


Loc. typ. : « Hauterive » (terrains lacustres) 


Matériel type : 
- Syntype MHNL 20293579 (Wb 394), Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 


noté Planorbis thiollierei sur la plaquette. 
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- Syntypes MHNL 20293709, Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 

- Syntypes UCBL-FSL 263932 a 263934, Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 
- Syntypes possibles MHNL 20293705, Hauterives, 2 ex. [coll. Thiolliere] 
Nom actuel : Planorbarius thiollieri (Michaud, 1855) 


Pupa bulimoidea Michaud 1838 
1838 - Pupa bulimoidea Michaud : 153, fig. 1. 


Loc. typ. : « Montagne de Reims » 
Matériel type : non trouvé. 


Nom actuel : non trouvé (taxon inquirendum dans MolluscaBase) 


Pupa columellaris Michaud 1838 
1838 - Pupa columellaris Michaud : 155, fig. 3. 


Loc. typ. : « Montagne de Reims », Thanétien (Paléocéne supérieur) 
Matériel type : non trouvé. 
Nom actuel : Pararillya columellaris (Michaud, 1838) 


Pupa gibbosa Michaud 1838 
1838 - Pupa gibbosa Michaud : 154, fig. 2. 


Loc. typ. : « Montagne de Reims », Thanétien (Paléocéne supérieur) 
Matériel type : non trouvé. 


Nom actuel : synonyme de /schurostoma arnoudii (Michaud, 1837). 


Pupa jobae Michaud 1862 
1862 - Pupa jobæ Michaud : 75, pl. 4, fig. 6. 
1878 - Pupa jobæ Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 227. 
1971 - Argna (Argna) sp B (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 106. 


Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : Syntype MHNL 20293581 (Wb 406), Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 


Nom actuel : Argna jobae (Michaud, 1862) 


Pupa oviformis Michaud 1838 
1838 - Pupa oviformis Michaud : 157, fig. 5. 


Loc. typ. : « Montagne de Reims », Thanétien (Paléocéne supérieur) 
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Matériel type : non trouvé. 
Nom actuel : Orcula oviformis (Michaud, 1838) 


Pupa sinuata Michaud 1838 
1838 - Pupa sinuata Michaud : 156, fig. 4. 


Loc. typ. : « Montagne de Reims », Thanétien (Paléocéne supérieur) 
Matériel type : non trouvé. 
Nom actuel : Oospiroides sinuatus (Michaud, 1838) 


Pyramidella exarata Michaud 1838 
1838 - Pyramidella exarata Michaud : 158, Fig. 6. 


Loc. typ. : « Montagne de Reims », Thanétien (Paléocéne supérieur) 
Matériel type : non trouvé. 


Nom actuel : Palaeostoa exarata (Michaud, 1838) 


Ringicula berthaudi Michaud 1877 
1877 - Ringicula berthaudi Michaud : 16, pl. 3, fig. 11. 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : Syntypes MHNL 20390020, Environs de Hauterives, 2 ex., “Ringicula fayi” [coll. Michaud] 


Commentaire : Le taxon correspond en tous points avec la description de Michaud et surtout avec les figures 
le représentant. Il ne fait aucun doute que ce lot est celui qui a servi a la description, sous un nom provisoire 
qu'il a ultérieurement remplacé par Ringicula berthaudi. 


Nom actuel : non trouvé 
Succinea michaudi Locard 1878 (pl. 3, fig. a) 
1878 - Succinea michaudi Locard : 222, pl. 19, fig. 38-39. 
1971 - Succinea (Succinea) michaudi Locard. - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 106. 


Loc. typ. : « Environs de Hauterives » (marnes) 

Matériel type : Syntypes MHNL 20293729 (Wb 377), Hauterives, 5 ex. [coll. Michaud] 
Noté : "Pl. XIX fig. 38-39". 

Nom actuel : Oxyloma michaudi (Locard, 1878) 
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Fig. 8. Ringicula « Fayi » (coll. Musée des Confluences) 


Testacella deshayesii Michaud 1855 (pl. 1, fig. g) 
1855 - Testacella deshayesii Michaud : 35, pl. 5, fig. 10-11. 
1878 - Testacella deshayesii Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 238. 
1971 - Testacella (Testacella) deshayesi Michaud. - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, HS. 1 : 108. 


Loc. typ. : « Hauterive » 
Matériel type : 
- Syntypes MHNL 20293571 (Wb 353), Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 


noté Testacella deshayessi sur la plaquette par le préparateur du musée et Testacella deshayesii au dos de 
la plaquette par Locard. 


- Syntypes MHNL 20293732, Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 
- Syntypes possibles MHNL 20293567 (Wb 354), Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 
Nom actuel : Testacella deshayesii Michaud, 1855 


Trochus dujardini Michaud 1877 (pl. 4, fig. e) 
1877 - Trochus dujardini Michaud : 16, pl. 3, fig. 1. 


Loc. typ. : « Tersane » 

Matériel type : 

- Syntypes MHNL 20390010, Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 
- Syntypes MHNL 20390011, Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 
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1 spécimen manquant 


Nom actuel : non trouvé 


Trochus hoernsii Michaud 1877 (pl. 4, fig. f) 
1877 - Trochus hoernsii Michaud : 17, pl. 3, fig. 6. 
1878 - Trochus hôrnesi Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 78, pl. 18, fig. 15-17. 


Loc. typ. : « Tersane » 

Matériel type : 

- Syntype MHNL 20293704 (pars), Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 
Noté : "PL XVIII fig. 15-17". Emendation par Locard en Trochus hoernesi 

- Syntypes MHNL 20370010 (pars), Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 
Sous le nom Trochus tholloni sur la plaquette 

- Syntypes MHNL 20390003, Hauterives, 4 ex. [coll. Michaud] 

- Syntypes MHNL 20390012, Hauterives, 4 ex. [coll. Michaud] 

noté Trochus hoernesii sur la plaquette par Michaud 


- Syntypes MHNL 20390013, Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 


noté Trochus hoernesii sur la plaquette par Michaud 


Note : Le spécimen libre joint au lot 20293704 s’avére étre un Trochus tholloni. Le lot nommé « Trochus 
tholloni » 20370010 comprend 4 spécimens, seul le 3¢ est un T. tholloni. Ces inversions sont postérieures a 
la préparation des spécimens vus par Locard quia bien représenté, de méme que Michaud, ces deux espéces 
dans leurs publications. Les spécimens ont clairement été (mal) recollés. Le nom est parfois mal 
orthographié (hoernesi). 


Nom actuel : non trouvé 


Trochus normandi Michaud 1877 


1877 - Trochus normandi Michaud : 18, pl. 3, fig. 4. 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : non trouvé 


Trochus simonis Michaud 1877 


1877 - Trochus simonis Michaud : 18, pl. 3, fig. 5. 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : non trouvé 


Trochus tholloni Michaud 1877 (pl. 4, fig. d) 
1877 - Trochus tholloni Michaud : 17, pl. 3, fig. 7. 
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1878 - Trochus tholloni Michaud. - Locard, Arch. Mus. Hist. nat. Lyon, 2 : 79, pl. 18, fig. 18-20. 


Loc. typ. : « Tersane » 

Matériel type : 

- Syntype MHNL 20293704 (pars), Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 
- Syntypes MHNL 20370010 (pars), Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 
figuré : pl. XVIII, fig. 18-20 

- Syntypes MHNL 20390002, Hauterives, 5 ex. [coll. Michaud] 


Note : Dans le lot 20293704, le spécimen collé est un T. hoernsii et dans le 20370010, le 3° spécimen est un 
T. tholloni, les autres sont des T. hoernsii. Ces inversions sont intervenues postérieurement a la publication 
de Locard et du montage des spécimens sur carton avec l’aide de Locard (voir commentaire sur T. hoernsii. 


Nom actuel : non trouvé 


Unio truncatosa Michaud 1837 


1837 - Unio truncatosa Michaud : 7, pl. 85. 


Loc. typ. : « Environs d'Epernay » (argiles a lignites), Sparnacien (Yprésien, Éocène inférieur) 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : Palundonaia truncatosa (Michaud, 1837) 


Valvata conoidalis Michaud 1855 
1855 - Valvata conoidalis Michaud : 49, pl. 5, fig. 19. 
1878 - Craspedopoma conoidale (Michaud). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 249. 
1971 - Craspedopoma (Craspedopoma) conoidalis (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, HS. 1 : 104. 


Loc. typ. : « Hauterive » 
Matériel type : non retrouvé. 
Nom actuel : Craspedopoma conoidale (Michaud, 1855) 


Valvata marginata Michaud 1855 (pl. 3, fig. K-I) 
1855 - Valvata marginata Michaud : 50, pl. 5, fig. 16-18. 
1878 - Valvata marginata Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 202. 
1971 - Valvata (valvata) marginata Michaud. - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, HS. 1 : 104. 


Loc. typ. : « Hauterive » 

Matériel type : 

- Syntypes MHNL 20293511, Hauterives, 4 ex. [coll. Michaud] 
- Syntype MHNL 20293517, Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 
5 spécimens manquants 


- Syntypes MHNL 20293518, Hauterives, 4 ex. [coll. Michaud] 
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- Syntypes MHNL 20293529, Hauterives, 4 ex. [coll. Michaud] 
2 spécimens manquants 
- Syntypes MHNL 20293565 (Wb 369), Hauterives, 7 ex. [coll. Michaud] 


Nom actuel : Valvata marginata Michaud, 1855 


Valvata piscinaloides Michaud 1855 (pl. 3, fig. g-h) 
1855 - Valvata piscinaloides Michaud : 48, pl. 5, fig. 20-21. 
1878 - Valvata piscinaloides Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 201. 
1971 - Valvata (Cincinna) piscinaloides Michaud. - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 104. 


Loc. typ. : « Hauterive » 

Matériel type : 

- Syntypes MHNL 20293537, Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 

- Syntypes MHNL 20293585 (Wb 388), Hauterives, 4 ex. [coll. Michaud] 
2 spécimens manquants 


Commentaire : il existe encore un lot syntype de la collection Michaud MHNL 20293530 avec seulement 
un débris de coquille collé non exploitable scientifiquement. 


Nom actuel : Valvata piscinaloides Michaud, 1855 


Venus financei Michaud 1877 
1877 - Venus financei Michaud : 25, pl. 2, fig. 2. 
1878 - Venus financei Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 149. 


Loc. typ. : « Tersane » 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : non trouvé 


Vertigo baudoni Michaud 1862 (pl. 2, fig. h) 
1862 - Vertigo baudoni Michaud : 76, pl. 4, fig. 2. 
1878 - Vertigo baudoni Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 228. 
1971 - Gastrocopta (Sinalbinula) baudoni (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 106. 


Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : Syntype MHNL 20293716 (Wb 370), Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 
Nom actuel : Gastrocopta baudoni (Michaud, 1862) 


Vertigo crossei Michaud 1862 (pl. 2, fig. i-j) 
1862 - Vertigo crossei Michaud : 77, pl. 4, fig. 3. 
1878 - Vertigo crossei Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 230. 
1971 - Pupilla (Pupilla) crossei (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 106. 
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Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : Syntypes MHNL 20293719 (Wb 363), Hauterives, 4 ex. [coll. Michaud] 


La bandelette avec les spécimens collés se trouvait mélangée dans un autre lot du méme portoir 
(comprenant des Vertigo dupuyi et V. columella). 


Nom actuel : Pupilla crossei (Michaud, 1862) 


Vertigo dupuyi Michaud 1855 (pl. 2, fig. g) 
1855 - Vertigo dupuyi Michaud : 46, pl. 5, fig. 12-13. 
1878 - Vertigo dupuyi Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 228. 
1971 - Gastrocopta (Albinula) dupuyi (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 106. 


Loc. typ. : « Hauterive » 

Matériel type : 

- Syntypes MHNL 20293475, Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 

- Syntypes MHNL 20293504, Hauterives, 2 ex. [coll. Michaud] 

- Syntypes MHNL 20293538 (Wb 364), Hauterives, 6 ex. [coll. Michaud] 


Nom actuel : replacé comme synonyme de Gastrocopta (Albinula) acuminata (Klein, 1846) 


Vertigo myrmido Michaud 1855 (pl. 2, fig. e) 
1855 - Vertigo myrmido Michaud : 47, pl. 5, fig. 14-15. 
1878 - Vertigo myrmido Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 229. 
1971 - Vertigo (Vertigo) myrmido (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 105. 


Loc. typ. : « Hauterive » 

Matériel type : 

- Syntypes MHNL 20293496, Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 

- Syntypes MHNL 20293503, Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 

- Syntypes MHNL 20293566 (Wb 368), Hauterives, 8 ex. [coll. Michaud] 

- Syntypes possibles MHNL 20293693 (661, 884), Hauterives, 6 ex. [coll. Michaud] 
Nom actuel : Vertigo myrmido (Michaud, 1855) 


Vertigo nouleti Michaud 1862 (pl. 2, fig. f) 
1862 - Vertigo nouleti Michaud : 77, pl. 4, fig. 1. 
1878 - Vertigo nouleti Michaud. - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 229. 
1971 - Vertigo (Vertigo) nouleti (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 105. 


Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : Syntype MHNL 20293573 (Wb 371), Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 
Nom actuel : Vertigo nouleti Michaud, 1862 
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Zonites chantrei Locard 1878 (pl. 2, fig. m) 
1878 - Zonites chantrei Locard : 217, pl. 19, fig. 35-37. 
1971 - Oxychilus chantrei (Locard). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 107. 


Loc. typ. : « Environs de Hauterives » (marnes) 

Matériel type : Syntypes MHNL 20293559 (Wb 366), Hauterives, 4 ex. [coll. Michaud] 
Noté : "PI. XIX fig. 35-37". 

2 spécimens manquants. 


Nom actuel : Oxychilus chantrei (Locard, 1878) 


Zonites falsani Locard 1878 
1878 - Zonites falsani Locard : 216, pl. 19, fig. 32-34. 
1971 - Oxychilus falsani (Locard). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 107. 


Loc. typ. : « Environs de Hauterives » (marnes) 

Matériel type : Syntype MHNL 20293560 (Wb 362), Hauterives, 1 ex. [coll. Michaud] 
Noté : "Pl. XIX fig. 31-34". 

Nom actuel : Oxychilus falsani (Locard, 1878) 


Zua brevis Michaud 1862 
1862 - Zua brevis Michaud : 68, pl. 4, fig. 10. 
1878 - Cionella brevis (Michaud). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 224. 
1971 - Cochlicopa brevis (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, H.S. 1 : 105. 


Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : non retrouvé. 


Nom actuel : Cochlicopa brevis (Michaud, 1862) 


Zua laevissima Michaud 1862 (pl. 2, fig. c) 
1862 - Zua lævissima Michaud : 67, pl. 4, fig. 9. 
1878 - Cionella lævissima (Michaud). - Locard, Arch. mus. hist. nat. Lyon, 2 : 224. 
1971 - Cochlicopa laevissima (Michaud). - Truc, Doc. lab. géol. Lyon, HS. 1 : 105. 


Loc. typ. : [Hauterive] 
Matériel type : Syntypes MHNL 20293510 (Wb 416), Hauterives, 3 ex. [coll. Michaud] 


Nom actuel : Cochlicopa laevissima (Michaud, 1862) 


Noms in litteris 
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Ringicula fayi Michaud Voir Ringicula berthaudi 
Ce nom ne semble pas avoir été publié (comm. pers. J.-M. Pacaud). 


Helix sphaerica Michaud Voir Helix hemisphaerica 


Discussion-conclusion 


La recherche du matériel Michaud dans les collections du musée des Confluences et de l’Université Claude- 
Bernard Lyon 1, et malgré les vicissitudes et les aléas qu’on subi ses collections, a été couronné d’un relatif 
succés, puisque environ 50% des taxa décrits sont représentés par des syntypes actuels. Une partie du 
matériel est peut-être encore dans les portoirs, car l'inventaire faisant défaut pour une grande partie des 
lots et les mélanges qui ont été opérés au fil des décennies, tant au musée qu’à l’université, n’excluent pas 
d’autres « découvertes ». 


Le matériel de la « montagne de Reims, près de Rilly » et d’Epernay semble faire totalement défaut dans les 
collections lyonnaises. Nous ne savons pas si le matériel d’Arnould a été cédé a Michaud ou s’il l’a conservé 
dans sa propre collection. Du matériel de la collection Arnould se trouve à l'Institut polytechnique 
UniLaSalle (comm. pers. J.-M. Pacaud) mais rien ne prouve qu'il s'agisse de matériel type. 


Dans les collections du musée des Confluences, il existe quelques lots de matériel de Rilly-la-Montagne 
venant de « Arnoud » (sic) attestant qu'ils se sont bien échangés du matériel mais ces lots restent en faible 
nombre. Par ailleurs, toutes les espèces fossiles cédées à la Société linnéenne de Lyon en 1847/1848 n'ont 
jamais été retrouvés et ce matériel est probablement perdu. 


Si le matériel des environs de Reims fait totalement défaut dans les collections, en revanche, le gisement de 
Hauterives et de ses environs immédiats est bien représenté puisque 60% environ des taxa sont 
représentés par du matériel type, soit près de 2 espèces sur 3. (Fig. 8) 


E? Ser F I 


taran 


Fig. 9. Vue d'ensemble du matériel syntypique de G. Michaud (coll. Musée des Confluences) 


Dans le détail, nous avons localisé : 
1 holotype (Acme conica) 
1 lectotype, 5 paralectotypes (Clausilia michelottii) 


237 syntypes (Acme michaudi, Ancylus michaudi, Azeca baudoni, A. loryi, Cardita michaudi, Clausilia terverii, 
Cyclas normandi, Cyclostoma baudoni, Fissurella michaudi, Helix amberti, H. collongeoni, H. duvalii, H. godarti, 
H. gualinoei, H. labyrinthicula, H. nayliesi, H. ruderoides, H. tersannensis, Lymnea bouilleti, Melampus 
tournoueri, Patella alternans, P. financei, P. rhodanica, P. tersanensis, P. tholloni, Planorbis affinis, P. mariae, 
P. thiollieri, Pupa jobae, Ringicula berthaudi, Succinea michaudi, Testacella deshayesii, Trochus hoernsii, T. 
tholloni, Valvata marginata, V. piscinaloides, Vertigo baudoni, V. crossei, V. dupuyi, V. myrmido, V. nouleti, 
Zonites chantrei, Z. falsani, Zua laevissima), soit 44 taxa. 


73 syntypes possibles (Buccinum michaudi, Carychium delocrei, Clausilia baudoni, C. fischeri, Helix antonini, 
Lymnea bouilleti, Planorbis thiollieri, Testacella deshayesii, Vertigo myrmido), soit 9 taxa. 


2 lots de 60 coquilles environ chacun de matériel d’auteur (Clausilia loryi, C. michelottii). 


Enfin, deux lots sont identifiés avec des noms in litteris : Helix sphaerica (pro H. hemisphaerica) et Ringicula 
fayi (pro R. berthaudi) témoignent des intentions premières de l’auteur avant que son travail ne soit publié 
; seul le lot de Ringicula a été reconnu comme syntypique. 
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Au terme de cette étude, il convient de rester prudent, tant sur l'exhaustivité du matériel retrouvé qui n’est 
probablement pas totale : les collections lyonnaises du musée et de l’université sont très étendues et une 
grande partie n’est pas inventoriée ; il est possible que des lots aient échappé à notre vigilance. 
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Planche 1. Coquilles terrestres, Hauterives (Drôme) [a-c, e-g] et Reims, Rilly (Marne) [d], Helvétien. a) Helix nayliesi, syntypes, b). 
Helix gualinoei, syntype, c). Helix colonjoni, syntypes, d). Helix “sphaerica”, nomen in litteris, non type, e). Clausilia terverii, syntypes, 
f). Helix godarti, syntypes, g). Testacella deshayesii, syntypes, coll. Musée des Confluences. 
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Planche 2. Coquilles terrestres, Hauterives (Drôme), Helvétien. a) Acme michaudi, syntype, b). Acme conica, holotype, c). Zua 
laevissima, syntype, d). Azeca baudoni, syntype, e). Vertigo myrmidon, syntype, f). Vertigo nouleti, syntype, g). Vertigo dupuyi, syntype, 


h). Vertigo baudoni, syntype, i-j). Vertigo crossei, syntypes, k). Helix duvalii, syntype, 1). Helix antonini, syntype, m). Zonites chantrei, 
syntype, coll. Musée des Confluences. Echelle : 1 mm. 
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Planche 3. Coquilles terrestres et dulcaquicoles, Hauterives (Dréme), Helvétien. a) Succinea michaudi, syntypes, b). Cyclostoma 
baudoni, syntypes, c). Limnaea bouilleti, syntype, d). Planorbis thiollieri, syntypes, e-f). Ancylus michaudi, syntype, g-h). Valvata 
piscinaloides, syntypes, LI. Planorbis mariae, syntypes, k-1) Valvata marginata, syntypes, coll. Musée des Confluences. Echelle : 1 mm. 
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Planche 4. Coquilles dulçaquicoles ou semi-terrestres, Hauterives (Drôme), Helvétien. a) Patella rhodanica, syntypes, b). Fissurella 
michaudi, syntype, c). Patella alternans, syntypes, d). Trochus tholloni, syntypes, e). Trochus dujardini, syntypes, f). Trochus hoernsii, 
syntypes, g). Buccinum michaudi, syntypes, h) Cardita michaudi, syntypes, coll. Musée des Confluences. 
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Résumé - Découverte d’une nouvelle espéce exotique envahissante d’escargot en Haute-Marne : Xeropicta derbentina 
(Krynicki, 1836). 
Mots-clés - Espèce introduite, Geomitridae, Xeropicta derbentina, Haute-Marne. 


Abstract - Discovery of a new invasive alien species in Haute-Marne : Xeropicta derbentina. 
Keywords - Introduce species, Geomitridae, Xeropicta derbentina , Haute-Marne. 


La famille des Geomitridae (Mollusca, Gastropoda) regroupe 38 espèces en France métropolitaine (INPN, 
2022) dont une seule pour le genre Xeropicta : Xeropicta derbentina (Krynicki, 1836). La répartition 
naturelle de cette espèce reste incertaine. Elle est présente en Albanie, en Grèce, en Italie, en Bulgarie, en 
Roumanie, dans le Caucase, en Crimée, en Turquie, dans le Monténégro, en Roumanie, en Ukraine et en Libye 
(VAN REGTEREN ALTENA, 1960 ; BRUSINA, 1885a; BRUSINA, 1885b ; CHERBONNIER, 1953 ; DE MATTIA, 2007; 
GROSSU, 1983 ; HIRC, 1881 ; JAECKEL & al., 1957 ; MAASSEN, 2005 ; Popov & DRAGOMASCHENKO, 1997 ; SANDRI & 
KUTSCHIG, 1846 ; SCHUTT, 2001; STossiCH, 1880 ; STOSSICH, 1895 ; WELTER-SCHULTES, 2012 ; WOHLBEREDT, 
1909). La première mention française est issue de collectes de 


VAN RossEM en 1949 au Tholonet dans les Bouches-du-Rhône. Ces échantillons avaient été confiés au Dr 
LOOSJES du Musée national d'histoire naturelle de Leyde en Hollande (CHERBONNIER, 1953 ; LABAUNE & 
MAGNIN, 1999 ; VAN REGTEREN ALTENA, 1960). L'espèce est considérée comme absente du territoire national 
au moins jusqu'en 1931 (GERMAIN, 1931). Il est donc légitime de penser que son introduction a eu lieu entre 
1931 et 1949. L'hypothèse la plus probable consiste en une introduction importante d'individus de la sous- 
espèce homoleuca Brusina 1970, située en Croatie et Istrie, lors des transports militaires de la seconde 
guerre mondiale (Kiss & al, 2005). Il s'avère que Xeropicta derbentina est l’une des 20 espèces les plus 
rencontrées sur les bateaux militaires américains en provenance du bassin méditerranéen (AFPM, 1990). 


Depuis sa découverte en 1949, l'espèce a progressivement colonisé tout le sud-est de la France où elle a fait 
preuve d'une grande plasticité quant à ses exigences écologiques en partie grâce à ses aptitudes 
physiologiques (ADAMOVA E al., 2019 ; Di LELLIS & al., 2012 ; Di LELLIS & al, 2019 ; FISCHBACH & al, 2021; 
KRAMARENKO, 2002 ; TROSCHINSKI & al., 2014). Elle s’est installée dans de nombreux milieux xériques. Les 
friches et les jachères engendrées par la déprise agricole semblent avoir fortement facilité sa propagation 
(MAGNIN & TATONI, 1995). Les zones urbanisées sont aussi particulièrement prisées par Xeropicta derbentina 
où des rassemblements de plusieurs milliers d'individus peuvent régulièrement être observés. Depuis six 
ans, l'espèce est observée dans le nord-est de la France : dans le Doubs à Colombier-Fontaine en 2016 et à 
Ecole-Valentin en 2019, sur le Territoire-de-Belfort à Angeot en 2020 (CBNFC-ORI, 2021) et dans le Bas- 
Rhin à Strasbourg en 2021 (WAGNER, 2021). 


Le 22/08/2021, le premier auteur et Maria Perbal ont observé des petits groupes de quelques dizaines 
d’escargots sur la façade d’un bâtiment en Haute-Marne à Bourbonne-les-Bains. Les clichés envoyés à Alain 
Bertrand ont permis d'identifier l'espèce, Xeropicta derbentina, confirmant l'originalité de l’observation. Il 
s’agit de la première mention connue pour le département de la Haute-Marne. 


Les Xeropicta derbentina haut-marnais ont été observés sur la façade du parking de l'Hôtel des Lauriers 
roses où résident temporairement des gens de passage et de nombreux curistes qui viennent profiter des 
eaux thermales de la commune. Il est fort probable que des individus aient été transportés accidentellement 
par le véhicule d’un résident jusqu’à ce parking. L'observation de nombreux juvéniles démontre que 
l'espèce arrive à s’y reproduire. Bien que la colonisation reste à ce stade assez modérée, tout porte à croire 
que l'espèce réussira à proliférer localement et à se disséminer rapidement. Des individus issus de cette 
population ont déjà été volontairement introduits dans un jardin privé à proximité du parking colonisé, rue 
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des Bains (com. pers. Maria PERBAL). Il semble indéniable que Xeropicta derbentina est désormais naturalisé 
en Haute-Marne et que sa présence y soit pérenne. 


Remerciements : Nous tenons à remercier Antoine WAGNER pour la mention faite de cette observation dans 
sa publication parue en 2021 (WAGNER, 2021). 
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Tropidomya abbreviata, (Forbes, 1843) Malta, 3,3mm © Olivier Caro. 
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